
Service sanitaire 
d’entreprise  
Sauver des vies  

et soigner des bobos

Créer de la proximité,
    vaincre les distances

Une halle
 pour 

piéger du CO2
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Découvre encore 
d’autres histoires sur 

poste.ch/actualites

Responsable d’équipe 
suppléante à  
La Chaux-de-Fonds, 
 Linda Baroudi a une 
passion: cuisiner.  
Ses amis ne tarissant 
pas d’éloges sur ses 
talents aux fourneaux, 
elle a décidé de pu-
blier ses recettes sur 
Instagram. Découvre 
en dernière page  
sa recette préférée.

https://www.poste.ch/actualites
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Réduire les distances et  
se rapprocher de la clientèle

Prenons Beat, conducteur de car postal qui transporte les touristes à travers l’Oberland bernois, ou Sepp 
qui, depuis 50 ans, distribue en Suisse centrale du courrier venu des quatre coins du monde:  

grâce à nous et à des prestations répondant aux besoins de la clientèle, les distances s’estompent.

Sommaire
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Campagne 
électorale
Lors d’élections fédérales,  
nous distribuons 2000 tonnes 
de matériel de vote et  
5 millions d’enveloppes.

Une compéti-
tion réussie
Matthias Keller,  
de la Sihlpost, a raflé 
pas moins de trois 
médailles aux Special 
Olympics de Berlin.

Mobilité électrique 
d’occasion
Au Centre des véhicules 
d’occasion, Post Company  
Cars vend aussi depuis  
peu des voitures électriques 
à prix avantageux.

Sous film plastique, exceptionnellement

Le Pmag sous film plastique, pour toujours? Non, c’est une né-
cessité pour cette fois, faute de quoi nous ne pourrions joindre 
qu’un supplément. Lorsqu’il y en a plusieurs, nous devons les 
emballer pour qu’ils ne s’égarent pas. Mais nous n’oublions pas 
pour autant la durabilité: ce plastique, issu en majorité de maté-
riaux recyclés, est à son tour recyclable. Il présente même un 
meilleur écobilan que les emballages papier. Nous continuerons 
cependant de privilégier l’envoi de Pmag sans emballage.
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Et bien  
plus 

 encore!

Être proches de la c lientèle 
n’est pas une fin en soi

Mischa Stünzi
Rédacteur en chef de Pmag

Avec près de 90 sites PostFinance, 260 automates 
My Post 24, plus de 2000 filiales en exploitation propre 
et en partenariat ainsi que près d’un millier de lignes 
CarPostal, sans compter les 14 292 boîtes aux lettres 
publiques, on peut dire que nous sommes plutôt 
proches de notre clientèle.

Cette proximité est fondamentale. Mais, à plus y ré-
fléchir, je pense qu’elle est surtout le moyen pour nous  
de remplir notre véritable mission: proposer aux clientes 
et aux clients des prestations pour une plus grande 
proximité entre eux. Nous créons cette proximité 
lorsque de jeunes parents envoient des faire-part de 
naissance à leurs proches; lorsque les grands-parents, 
au village d’à côté, prennent le car postal pour aller 
voir le bébé; lorsque la marraine offre à son filleul un 
compte d’épargne cadeau ou que le parrain commande 
en ligne une petite surprise. 

Ainsi, il est important d’être proches de la clientèle, 
mais encore plus de rapprocher les clientes et les 
clients les uns des autres.

Le présent numéro de Pmag met en lumière ces 
deux dimensions. Bonne lecture!

Editorial
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La clé d’une 
véritable proximité

Dossier
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Comment notre proximité avec la 
clientèle se traduit-elle? Par nos 
800 filiales à travers toute la Suisse? 
Oui, mais ce n’est pas tout, loin de 
là. Pour être proches de nos clientes  
et de nos clients, nous ne devons 
pas o bligatoirement être présents 
dans chaque quartier, village ou ha-
meau avec une filiale. Être proches 
de la clientèle, c’est connaître ses 
besoins et y répondre: les uns privi-
légieront le contact personnel, alors 
que les autres préféreront effectuer 
leurs opérations postales par voie 
numérique. À nous de proposer la 
solution adéquate à chacune et à 
chacun: c’est ça, l’authentique 
proximité.

Tu découvriras dans ce dossier 
les multiples déclinaisons de cette 
proximité dans notre travail quoti-
dien, à la lumière de cinq des mil-
liers de relations clients que nous 
gérons. Nous te présentons ainsi 
Franca, de la filiale de Dübendorf, 
et un caviste qu’elle ne se contente 
pas d’accompagner dans ses affaires 
postales, mais avec qui elle entre-
tient aussi des r elations de bon  
voisinage, par exemple en arrosant 
ses plantes quand il est absent.  
Ou encore Sepp, un facteur qui, en 
compagnie d’une cliente de longue 
date, revient sur 50 ans de carrière 
ayant donné naissance à de très 
belles amitiés.
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Des relations  
de bon voisinage
Franca Lionetto, de la filiale de Dübendorf, et Andreas Hess, caviste,  
nous parlent du bon voisinage, de colis de vins, d’apéritifs d’équipe et  
de la relation simple et ouverte qu’ils entretiennent. 

Texte: Susanna Stalder Photos: Joan Minder 

«Les premiers contacts avec Franca et son équipe  
ont eu lieu au guichet, où je déposais des colis pour  
mes clients», se remémore Andreas. Sa clientèle allant 
grandissant, ses visites à la filiale se sont faites plus 
 fréquentes. «C’est pratique qu’elle soit si près», dit-il. 
«Comme nous utilisons le même bâtiment, qui appar-
tient du reste à Poste Immobilier, nous devons parfois 
régler des questions techniques. Le contact s’est conso-
lidé avec le temps. Aujourd’hui, nous entretenons des 
relations de voisinage en toute simplicité.» Franca 

confirme: «Le courant est tout de 
suite bien passé entre mon équipe 
et Andy.»

Apéro d’équipe  
à la table en bois 
«À ce jour, nous avons organisé 
deux apéros d’équipe chez Andy, et 
ils se sont très bien passés», déclare 
Franca. Elle a aussi déjà pris place  
à la grande table en bois avec sa fa-
mille ou des collègues à titre privé, 
pour des dégustations notamment. 
L’un et l’autre gardent un excellent 
souvenir de l’«Apéro du commerce» 
de l’année dernière, qu’ils ont orga-
nisé, à l’initiative de la responsable 

d’équipe Barbara Schenkel, avec l’association locale des 
commerçants. La visite de la filiale avait été suivie d’un 
verre de vin deux portes plus loin. Aux dires de Franca, 
l’organisation a certes été laborieuse, «mais ça valait la 
peine: ce fut une réussite.» L’événement avait réuni une 
soixantaine de personnes. 

Confier sa clé en toute sérénité 
Lorsqu’Andreas a fermé sa cave deux semaines pour un 
congé annuel cet été, il en a confié la clé à Franca. «Elle 
l’a gardée comme si c’était la sienne.» Et Franca de préci-
ser: «Je n’ai jamais lâché la clé, pas même lorsqu’une 
 personne de la gérance est venue pour effectuer des  
mesures. Heureusement, c’était le jour où Andy revenait;  
j’ai pu dire à la personne de repasser plus tard.»

Durant ses pauses, Franca passait régulièrement au 
magasin pour expédier les colis clients fin prêts et arro-
ser les plantes. «J’ai dit à Andy que j’étais surprise  
qu’il n’arrose pas ses plantes en suivant le calendrier  
lunaire comme je le fais depuis des années», explique 
Franca. «Il m’a juste regardée d’un air bizarre. Bien sûr, 
j’ai suivi ses consignes pour l’arrosage, bien que  
je trouve que les plantes avaient trop d’eau au final», 
ajoute-t-elle en riant. 

Andreas apprécie la franchise de sa voisine: «Parfois, 
elle m’approche avec une suggestion ou une critique 
constructive.» Par exemple? Elle qui a des racines sici-
liennes lui a dit qu’elle n’aimait pas les biscuits apéritifs 
italiens qu’il vend dans sa cave. «Et les étiquettes ne la 
laissent pas du tout indifférente», ajoute-t-il. Elle hoche 
la tête, montrant du doigt une bouteille portant le label 
«Macho Man» qui leur avait été offerte, à elle et à sa 
 collègue responsable d’équipe, lors d’un événement. «Ça 
ne me plaît pas, je ne le boirai pas. Nous sommes des 
femmes aux commandes. Oui, l’étiquette doit me plaire.» 

Q uelques pas seulement séparent la filiale de  
la Poste de Dübendorf de la cave Andys 
 Weingenuss. «J’ai ouvert ma boutique ici en 

avril 2020, au tout début de la pandémie de COVID-19», 
raconte Andreas Hess. Franca Lionetto travaille dans  
le même bâtiment. Responsable d’équipe suppléante 
chez RéseauPostal, elle a pris ses fonctions à Dübendorf 
peu après l’inauguration du magasin.

Dossier
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Pendant ses vacances, 
Andreas a confié les  
clés de sa boutique à 
Franca, qui s’est aussi 
remar quablement 
occupée des plantes.
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A ux pieds des Gastlosen, entre Saanen et le col  
de Jaun, le village d’Abländschen, perché à 
1300 mètres d’altitude, ne compte plus que 

38 âmes. Du fait de l’exode rural, remontées mécaniques, 
Poste, école et hôtel ont fini par fermer. Le village compte 
des vaches, des cochons d’alpage, trois familles d’agricul-
teurs et quelques maisons – sans oublier, d epuis 2018, un 
hôtel rénové et son vaste potager.

Un car postal pour 
aller au “Zur Sau”
Abländschen, un village de l’Oberland bernois loin de tout,  
menaçait de tomber dans l’oubli. Il renaît aujourd’hui grâce à un 
hôtelier et à une nouvelle ligne de car postal.

Texte: Magalie Terre   Photos: Urs Graber

Beat Boller (en bas) accueille 
les visiteurs et les locaux à 
bord du car électrique qui les 
mènera entre autres à l’hôtel 
«Zur Sau» de Thomas Frei 
(en haut).

Dossier

Cette année-là, Thomas Frei, de Gstaad, a en effet pris  
à bail le «Weisses Kreuz», vide à l’époque, le renommant 
 affectueusement «Zur Sau» («Sau» signifie «truie» en alle-

mand). «Les restaurants portant des noms 
 d’animaux sont légion», explique-t-il. «Mais les 
humains estiment trop peu le cochon.» L’hôtel 
«Zur Sau» ne sert quasiment que des produits des 
fermes avoisinantes. «Je me suis engagé en faveur 
de tout ce qui est local pour lutter contre l’exode 
dans les régions structurellement faibles», précise 
Thomas Frei. Inutile de dire que la nouvelle ligne 
CarPostal entre Saanen et la Gruyère, en service 
depuis juin 2023, est tombée à point nommé. 
«Notre village est de nouveau relié au monde. 
Enfin!», se réjouit Thomas Frei.

Touristes, personnes de la région, randonneurs, grimpeurs: 
ils viennent toujours plus nombreux à Abländschen... et à 
l’hôtel «Zur Sau». Beat Boller s’en rend compte lui aussi. Le 
conducteur CarPostal de Saanen assure régulièrement la 
nouvelle liaison au volant d’un bus électrique. «Les voya-
geurs sont curieux, et aussi sous le charme de cet itinéraire 
qui les emmène dans une nature quasi intacte», précise-t-il. 
Il est persuadé que cette ligne sera maintenue à l’issue de la 
phase pilote. Agriculteurs et artisans profitent eux aussi de 
l’afflux. «Les réfrigérateurs en libre-service ont beaucoup de 
succès», relève Beat. Confiant, l’hôtelier Thomas Frei est 
convaincu qu’Abländschen va attirer un nombre croissant 
de visiteurs.



Daniel Sarti vend ses 
articles cadeaux à la 
fois en ligne et dans 
son magasin à Bâle. 
Le succès est au 
rendez-vous.
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Daniel booste 
ses ventes 
grâce à la Poste
L’équipe Digital Commerce 
Consulting, de Services logistiques,  
booste les ventes en ligne de 
commerçants tels que Daniel Sarti. 
Elle offre une valeur ajoutée et fait 
augmenter les volumes de colis.

Texte et photos: Mischa Stünzi

Les affaires marchent bien: alors que la clientèle fu-
rète dans le magasin, le personnel emballe les articles 
commandé en ligne dans l’arrière-boutique. Faire 
coexister e-commerce et vente en magasin, tel est le 
concept de Daniel, qui est convaincu que ces canaux se 
complètent. «Le site Internet sert de vitrine à mes 
deux magasins, lesquels créent la confiance et la proxi-
mité bénéfique au commerce en ligne.»

Qualité de service plutôt que prix cassés
Daniel voit des opportunités de croissance pour les 
deux canaux. La boutique en ligne, par exemple, pour-
rait aussi cibler la Suisse romande. Or, elle n’existe qu’en 
allemand actuellement. Y remédier constitue un défi, 
car cela implique d’assurer le service à la clientèle en 
français aussi. En effet, la qualité des prestations est 
cruciale pour Daniel. C’est grâce à cela, et non grâce aux 
prix, qu’il compte se démarquer de la concurrence.

Les commerçants peuvent également augmenter 
leurs recettes en rejoignant des plateformes comme 
Galaxus et Amazon. C’est là qu’entre en jeu notre 
«Marketplace Enabling» (MPE). L’équipe Digital 
Commerce réalise des analyses de situation pour des 
clients comme Daniel. Elle les aide ensuite à se mettre 
en relation avec les bonnes places de marché et à ré-
pondre aux exigences de ces dernières pour y proposer 
des articles. Ainsi, Derya Kilic a récemment fait entrer 
CreaDIVA chez Galaxus. Daniel lui-même avait déjà es-
sayé à deux reprises auparavant, sans succès: «La Poste 
offre une telle valeur ajoutée! J’apprécie beaucoup le 
travail de Derya comme partenaire-conseil.»

Les conseils sont adaptés en fonction des besoins de 
la clientèle et peuvent aller du site web aux stratégies 
de vente. Derya résume l’objectif: «Si le commerce 
grandit, la Poste aussi.» Et nous appliquons la même 
stratégie que Daniel, à savoir nous démarquer de la 
concurrence par le service plutôt que par le prix.

O n ne peut pas dire que Bottmingen soit le nom-
bril du monde. Pourtant, cette localité proche 
de Bâle est souvent si fréquentée le samedi que 

la commune a déjà demandé un service de circulation 
pour encadrer le trafic de voitures. La raison? La bou-
tique CreaDIVA de Daniel Sarti, dont l’assortiment 
comprend 8000 articles de cadeaux et de fêtes, du 
simple ballon aux pâtes haut de gamme.
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Mirjam Benguerel (à g.) connaît et apprécie 
Sepp depuis des années: «Il va nous manquer. 
Pour nous, il incarne la Poste.»

Texte: Mischa Stünzi Photos: Loan Schläppi

Sepp a rejoint la Poste en 1974, à 16 ans. Après 
trois semaines de formation, il débutait en tant 
que facteur. Il cumulera 50 années 
de service à son départ à la retraite, 
en fin d’année. «Après tout ce 
temps, ton travail te procure-t-il 
encore du plaisir?», voulons-nous 
savoir. «Oui», répond-il, un sourire 
éclairant son visage. C’est là sa 
marque de fabrique. «Tous les 
postiers sont sympas», précise 
Mirjam Benguerel. «Mais, avec ton 
sourire incroyable, tu sors du lot. 
Tu l’arbores toujours.» Sepp ex-
plique simplement: «Si je suis de 
mauvaise humeur, j’essaie de le 
cacher en souriant, et les gens me 
sourient alors en retour.»

Des lettres rescapées du vieux papier
Sepp a pourtant vécu des choses qui ne l’ont pas fran-
chement fait sourire. Par exemple le jour où des écoliers 
ont pris son sac postal plein de lettres pour du vieux 
papier et l’ont emporté. Sepp avait fait tout son possible 

Sepp ou la fin d’une ère
Après 50 ans à la Poste, Josef Bienz partira 
à la retraite en fin d’année. Le facteur  
sait déjà que la proximité avec les clients 
lui manquera. Son travail lui apporte, 
aujourd’hui encore et à de rares exceptions 
près, beaucoup de satisfaction.

J osef «Sepp» Bienz est d’une nature joviale. 
Ce facteur de Hünenberg, dans le canton de 
Zoug, a toutefois un ennemi juré: «La pluie!» 

Froid, chaleur et vent le laissent indifférents, mais 
une tournée le dos trempé, ce n’est pas drôle. 
Pour le reste, Sepp a beaucoup d’amis parmi ses 
clients. Il est vrai qu’il leur distribue le courrier 
depuis des années; il en tutoie d’ailleurs plus d’un. 
Comme Mirjam Benguerel, gérante de boutique 
pour la marque de vêtements Odlo, qui a son siège 
et un grand magasin à quelques mètres de la 
Poste, dans la zone industrielle de Bösch. Lors de 
notre rencontre le jour où nous accompagnons 
Sepp, elle le salue chaleureusement.



Sepp ou la fin d’une ère
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Collaborer sur un 
pied d’égalité
La collaboration entre PostFinance et 
tilbago prend de multiples formes. 
David Fuss, CEO de tilbago, et Nicolas 
Bärtschi, de PostFinance, voient dans  
la compréhension et la confiance 
mutuelles la clé du succès de la solution 
élaborée conjointement. 

Les liens avec l’univers jaune sont multiples. 
Par exemple, la Poste et PostFinance utilisent 
elles-mêmes la solution pour traiter leurs pour-
suites en plus de la proposer à la clientèle. «Nous 
collaborons sur un pied d’égalité, ça me plaît», 
indique Nicolas. «Sans oublier que nous pour-
suivons le même objectif. C’est plus une relation 
entre partenaires qu’entre une entreprise et son 
fournisseur.» David Fuss ajoute: «Elle se base sur 
l’ouverture et la confiance.» Tous deux évoquent 
la nécessité de bien se comprendre, avec une telle 
différence de taille entre les partenaires. Notam-
ment concernant les exigences de sécurité strictes 
de PostFinance. L’un et l’autre se disent satisfaits 
de l’évolution de tilbago et de leur r elation client. 
«La collaboration a fait émerger une approche et 
une démarche communes  apportant une valeur 
ajoutée aux deux parties.» (SS)

I l y a huit ans, David Fuss et ses partenaires  
se sont adressés à PostFinance pour présen-
ter leur solution logicielle cloud destinée au 

 traitement numérique des poursuites. Celle-ci 
ayant suscité l’intérêt de PostFinance, ils se sont 
alliés pour traverser le processus d’innovation 
interne, et c’est ainsi qu’est née la start-up 
 tilbago, détenue à 25% par PostFinance. Nicolas 
Bärtschi, de l’équipe Innovation & Venturing 
(VNTR) chez PostFinance, accompagne tilbago. 
Il souligne: «Tout a d’emblée concordé, le sujet 
comme la dimension humaine.» David Fuss, 
aujourd’hui CEO de tilbago, raconte: «Nous 
avons développé la solution ensemble, pas à pas, 
en collaborant étroitement.» Et de citer en 
exemple la commande électronique des extraits 
du registre des poursuites auprès de la Poste: 
«Elle fonctionne via notre application.»

pour limiter les dégâts, réussissant à sauver les 
deux tiers des envois après avoir plongé dans le 
conteneur à papiers. Au village, la nouvelle s’était 
répandue comme une traînée de poudre: du pain 
bénit pour les satiristes à la veille du carnaval.

Par ailleurs, il n’était jamais à l’aise lorsqu’il de-
vait transporter de grosses 
sommes pour les paie-
ments à domicile. Heureu-
sement, il ne s’est jamais 
rien passé. Finalement, cela 
avait même du bon: 
«Lorsque tu savais quelles 
coupures le client souhai-
tait, il te récompensait sou-
vent par un pourboire.» 
 Aujourd’hui, il transporte 
peu d’espèces durant  
ses tournées. «Les gens 
 utilisent de plus en plus 
TWINT.» Si les habitudes 
des clientes et des clients ont évolué, l’étui en cuir 
dans lequel Sepp glisse l’argent, lui, n’a pas changé: 
«Je l’ai depuis mon apprentissage; j’ai seulement 
dû remplacer une fois la lanière.»

Jongler entre efficacité et proximité
Quel sentiment suscite le départ de Sepp? Mirjam 
Benguerel est catégorique: «Il va nous manquer. Il 
incarne la Poste pour nous; il connaît nos besoins.» 
Un exemple: normalement, il devrait toujours lais-
ser le courrier dans la boîte aux lettres. Mais, 
quand il y en a beaucoup, il préfère entrer le dépo-
ser. «C’est plus rapide et les clients apprécient.»

Comment se sent Sepp alors que sa car-
rière à la Poste touche à sa fin? Il soupire. 
Bien sûr, il se réjouit de ne plus subir de 
pression, d’autant plus qu’elle a nette-
ment augmenté au fil des ans. Et de pré-
ciser que malgré tout, aujourd’hui en-
core, il importe de prendre le temps de 
bavarder un peu et donc de jongler entre 
efficacité et proximité avec la clientèle. 
«Si la discussion s’éternise, j’y mets bien 
sûr un terme», souligne le consciencieux 
postier. Les rencontres amicales avec les 

clientes et les clients vont lui manquer. «C’est pour ça 
que je partirai avec des sentiments très contrastés.»

Sepp a 16 ans lorsqu’il entre 
au service de la Poste.
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L’épicerie du village 3.0
Ouverte 24 heures sur 24, cette filiale en partenariat d’un nouveau genre 
propose des prestations postales et représente ce que la place du village était 
autrefois: le lieu où les gens de passage et du coin aiment se retrouver.  
Situés sur la commune grisonne de Breil/Brigels, les villages d’Andiast et de 
Waltensburg accueillent deux épiceries de ce type depuis cet été.

que toutes celles qui ont fermé dans le pays au cours 
des dernières années. «Si l’épicerie du village disparaît, 
nous n’aurons plus de vie au village», souligne Andreas 
Cadonau, président de la coopérative Associaziun  
da Consum Andiast, qui se tient devant le magasin de 
Waltensburg sous le soleil matinal en compagnie de 
Heinrich Hunger, municipal à Breil/Brigels. 

Pari réussi pour la coopérative, les autorités commu-
nales de Breil/Brigels avec ses six villages et la Poste, qui 
prend ici la forme d’une filiale en partenariat: desservie 
le matin depuis quatre mois, l’épicerie propose aussi 
des prestations postales. Elle fonctionne par ailleurs en 

D e douces collines dominées par d’abrupts som-
mets façonnent la Surselva, entre Laax et le col 
de l’Oberalp. Les routes sinueuses traversent des 

prairies verdoyantes et des villages aux ruelles étroites, 
disséminés à flanc de colline. C’est un lieu à la fois idyl-
lique pour les touristes et compliqué à vivre au quotidien 
pour les gens du coin, mais les uns comme les autres 
comptent sur l’épicerie du village pour leur approvision-
nement de base. Tous conjuguent donc leurs efforts pour 
que les épiceries de Waltensburg et d’Andiast, village 
perché quelques virages plus loin et quelques dizaines 
de mètres plus haut, ne connaissent pas le même sort 

Texte et photos: Fredy Gasser



Quelques-unes des personnes qui ont fait de ce 
 projet un succès: le municipal Heinrich Hunger et  
le président de la coopérative Andreas Cadonau,  
la responsable de projet Sara Hoch et la vendeuse 
 Nicole Allenspach (de g. à dr.).
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Allier théorie et pratique
Au cours des dernières semaines, 
Sara Hoch a eu elle aussi le même son de 
cloches. Voilà huit ans que la Bâloise vit 
avec son mari dans la Surselva. Il y a un 
an et demi, elle a répondu à l’offre relative 
à la gestion des épiceries de village. Une 
fois en poste, elle a intégré dans ses 
études d’ingénieure en environnement 
la direction de projet pour le nouveau 
modèle d’épicerie. «Les feed-back sont 

tout à fait positifs», indique-t-elle, «les gens du coin 
comme les touristes apprécient beaucoup l’offre.»

Elle ajoute que le projet a représenté «un enjeu de 
taille» pour toutes les parties impliquées, y compris pour 
la Poste. En effet, la Poste a déployé son logiciel (V-MaX) 
dernier cri tout en trouvant un moyen de sécuriser  
son comptoir dans le magasin pour les heures en libre- 
service le jour et la nuit. Elle a opté pour un caisson sur 
roulettes, verrouillable et placé sous vidéosurveillance.

De 284 à 31
«À ce jour, nous n’avons eu aucun problème», indique 
Nicole Allenspach en revenant sur les expériences des 
semaines écoulées. La Poste est quant à elle d’avis que 
ce modèle de magasin ouvert à toute heure du jour et  
de la nuit avec en plus des prestations postales a du 
 potentiel, comme l’explique Thomas Simeon qui œuvre 
depuis plus de vingt ans à la transformation du réseau 
postal dans les Grisons. Lorsqu’il a commencé à la Poste, 
en 2001, le canton comptait encore 213 communes, 
contre 101 aujourd’hui. Le réseau postal grison est passé 
de 284 filiales postales à 31 filiales en exploitation 
propre, 92 filiales en partenariat et 161 services à domi-
cile. Thomas Simeon se félicite de la mise en œuvre de 
nouveaux concepts comme ceux de  Waltensburg et 
d’Andiast: «La transformation s’est faite en un temps re-
cord, ce qui a permis d’ouvrir rapidement la toute nou-
velle version de notre filiale en partenariat.» 

libre-service 24 heures sur 24, 7 jours 
sur 7. Les clientes et les clients y 
 accèdent en effet via une application ou une carte 
 d’accès; ils scannent ensuite leurs articles, qu’ils paient 
par carte bancaire, via TWINT ou sur facture. C’est ça, 
une épicerie 3.0!

“Une bonne chose”
Il est 10 heures du matin, Daniel Hunger se présente à  
la caisse avec du raisin, du pain et des yogourts. Le 
 retraité à l’allure sportive est un client presque comme 
les autres; il raconte avec un sourire malicieux que, 
 jadis, c’est lui qui tenait l’épicerie. Il a grandi au village, 
qu’il a quitté durant de longues années. Il ne cache pas 
sa satisfaction de voir que l’épicerie existe toujours: 
«C’est une bonne chose». À la caisse, la vendeuse Nicole 
Allenspach salue tout le monde d’un joyeux «Bien di!» 
avant de se concentrer sur l’écran tactile. Derrière elle 
se dresse le comptoir dernière génération de la Poste, 
un caisson jaune et gris métallisé destiné à la fourniture 
des prestations postales: dépôt de lettres et de colis, 
achat de timbres et retrait de colis. Nicole connaît bien 
les deux systèmes: une épicerie ouverte chaque jour à la
mode d’avant et le nouveau concept d’ouverture non-
stop. «Notre charge de travail a augmenté, car nous 
n’avons plus que la matinée pour effectuer nos tâches: 
remplir les rayons, nous occuper des livraisons, contrô-
ler la température des appareils de réfrigération ou en-
core cuire le pain.» Mais elle précise que la clientèle est 
très satisfaite.
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Parce que la première 
impression compte
Pino Vastano s’occupe du design. Amelina Hasanovic Kujundzic représente le 
personnel. Tous les deux sont impliqués depuis le début dans la création des 
nouvelles tenues du personnel des filiales. Ils se sont prêtés au jeu de l’interview 
croisée pour nous parler de la phase de test et des premières réactions.

Pino, la phase de test a débuté. Comment cela se 
passe-t-il concrètement?

La nouvelle collection comporte 20 pièces à combi-
ner, 12 pour les femmes et 8 pour les hommes. Depuis 
début août, quelque 200 personnes ont reçu les habits 
et un petit carnet pour noter leurs commentaires. 
Confort, entretien, qualité, tout est passé au crible. Cha-
cune d’entre elles ne teste qu’une sélection de vête-
ments. Amelina, par exemple, teste l’un des chemisiers 
et la veste alors qu’une autre personne portera le panta-
lon et le polo. Nous réduisons ainsi la complexité pour 
les participantes et les participants afin de ne pas ris-
quer de mélanger les ressentis et les analyses.
Amelina, tu as reçu les nouveaux vêtements pas plus
tard qu’hier. Aujourd’hui, tu portes le chemisier. 
 Comment te sens-tu?

Je me sens super à l’aise et la matière est très agréable. 
J’ai reçu beaucoup de compliments de la part de mes 
collègues. Ce matin, j’ai servi une dizaine de personnes 
au guichet. Hier, je portais le chemisier jaune, aujourd’hui 
il est bleu avio. Mais la clientèle n’a pas remarqué le 
changement!
Pino, que penses-tu de cette absence de réaction  
de la clientèle?

C’est très positif. Cela démontre que le chemisier n’a 
pas distrait les clientes et les clients dans leurs de-
mandes de service. Visuellement, la tenue était donc 
cohérente et n’a pas dérangé. Des réactions se pro-
duisent surtout lorsque l’expérience est désagréable.  
Je suis très content que ça n’ait pas été le cas.
Amelina, passer du jaune au bleu avio est un gros 
 changement. Est-ce une rupture de tradition?

Avec la nouvelle stratégie de la Poste, les filiales ont 
été transformées. Le style est épuré, doux avec des gui-
chets en bois et des teintes de gris. La suite logique était
de changer les tenues. Les nouveaux coloris découlent 
d’un choix collectif et partagé par toutes celles et tous 

ceux qui œuvrent au projet. La tradition n’a cependant 
pas été oubliée. Chaque pièce comporte de petits détails 
jaunes: des liserés sur la jupe, sur les manches du blazer 
ou sur le col de la robe. Ou encore de petites touches sur 
les boutons ou les manches.
Pino, sur ton site Internet on peut lire «Pour des looks 
avec du style. Parce que la première impression 
compte». Quelle première impression la clientèle doit-
elle avoir des nouvelles tenues?

Les clientes et les clients n’examinent jamais les te-
nues dans le moindre détail. Ils perçoivent l’image d’en-
semble. Nous avons longuement travaillé sur les valeurs 
de la Poste ainsi que sur les besoins de celles et de ceux 
qui seront amenés à porter les nouveaux vêtements. 
Que veulent-ils porter pour se sentir bien et habillés 
avec style? De quoi ont-ils besoin pour effectuer confor-
tablement leurs différentes tâches, été comme hiver? La 
nouvelle collection véhicule une authentique proximité 
avec le personnel. En 2025, 4500 personnes porteront 
les nouvelles tenues: hommes, femmes, apprentis, per-
sonnes proches de la retraite. Si toutes ces personnes se 
sentent bien dans leurs vêtements de travail, cela aura 
avec certitude un impact positif sur la clientèle.
Amelina, que va-t-il se passer après la phase de test?

La phase de test se terminera en décembre. Une ana-
lyse détaillée permettra de procéder à d’éventuelles 
 retouches. Ensuite, la Poste lancera un appel d’offres 
pour démarrer la phase de production.

Amelina Hasanovic Kujundzic 
est responsable d’équipe  
à la filiale de Neuchâtel.

Pino Vastano est CEO  
de la maison suisse  

Corporess SA.

Texte: Florence Herndl Photos: Joel Schilter

Dossier
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La nouvelle collection 
destinée au personnel 
des filiales comporte  
20 pièces de vêtement 
à combiner.

Bon anniversaire  
My Post 24!
Recevoir et déposer des envois même 
lorsque la Poste est fermée, c’est possible 
grâce aux 260 automates My Post 24.  
Les appareils jaunes vont fêter leurs dix ans 
d’existence cet automne. Pour l’occasion 
voici, trois anecdotes insolites autour de 
nos automates My Post 24.

Invités surprise dans les  
compartiments jaunes
Guêpes, abeilles, fourmis et autres insectes se plaisent 
dans les compartiments des automates My Post 24. 
Heureusement, les incidents fâcheux entre les usagers, 
les insectes et les envois ont toujours pu être évités.

Une manœuvre hasardeuse
Parfois, il faut que ça aille vite. C’était sans doute le cas 
pour le camion qui sortait d’un parking à Olten. Ayant 
mal géré son angle de braquage, il a emporté avec lui 
une partie de l’automate My Post 24. La police d’Olten  
a dû intervenir à 6h15 pour remédier à cet «incident».

Scène du crime: My Post 24, Spreitenbach
Un voleur s’en est pris à une caisse automatique située à 
l’arrière d’un centre commercial à Spreitenbach. Tout 
proche, l’automate My Post 24 n’a pas été épargné. Les 
dommages se sont élevés à 5000 francs. L’automate ne 
contenait pas d’argent liquide.

My Post 24: rétrospective
– 2013: les trois premiers sites sont mis en service à Saint-Gall 

HSG, Lausanne EPFL et Bâle EKZ St. Jakob-Park.
– 2014 à 2015: d’autres sites sont recherchés. Ils doivent se 

trouver à une distance minimale de 250 mètres de la filiale la 
plus proche, pour éviter toute concurrence.

– 2016: à la suite d’un changement de stratégie, tous les auto-
mates doivent être installés à proximité des filiales.

– 2021 à 2022: une nouvelle génération d’automates ne fonc-
tionnant plus qu’avec un smartphone est déployée.

– 2023: les automates urbains sont optimisés dans le cadre du 
projet «MP24 NEO»; l’objectif est d’augmenter leurs fonction-
nalités et leur utilité.
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Conseil en placement 
dans une filiale
Le réseau postal nous permet de rester proches de la clientèle, mais aussi  
de collaborer avec de nombreux partenaires. En témoigne l’exemple  
de la filiale d’Aarau, où la Banque Hypothécaire de Lenzbourg a trouvé  
un nouveau moyen d’être en contact direct avec la clientèle. 

Texte: Thomas Hügli Photos: Loan Schläppi

longue tradition a récemment enregistré une croissance 
marquée.

«Nous sommes toutefois conscients que bien des 
choses ne peuvent être transférées en ligne, telles que 
l’empathie et la confiance», explique Roger Brechbühler, 
directeur du service Clientèle privée et commerciale. 
Cela signifie que la poursuite de la croissance nécessite 
une présence sur de nouveaux sites.

La «Hypi» avait depuis longtemps des vues sur une 
ville comme Aarau, chef-lieu cantonal, où elle s’était 

Dossier

T out le monde le sait en Suisse au moins depuis 
cette année: les services bancaires sont une ques-
tion de confiance. Pour la Banque Hypothécaire 

de Lenzbourg, surnommée «Hypi» par sa clientèle ger-
manophone, confiance signifie aussi présence sur place 
et proximité avec la clientèle, même si c’est surtout 
grâce à des offres numériques que cette banque à la 



Une situation gagnant-gagnant pour 
Simone Oprandi, responsable de la 
 filiale d’Aarau, et Fabrizio Castagna, 
responsable Région Aarau pour la 
Banque Hypothécaire de Lenzbourg.
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Tant à offrir dans les filiales
Intitulée «Tant à vous offrir – La sécurité financière  
dans toutes les phases de la vie», la campagne que nous 
 déployons actuellement vise à attirer l’attention sur les 
offres de partenaires dans certaines filiales de la Poste,  
où des espaces sont d’ores et déjà occupés par d’autres 
entreprises, notamment la Banque Migros, Cornèr Banque, 
Sympany, Assura, AXA et SwissCaution, sans oublier 
 PostFinance.
Pour plus d’informations sur la campagne et sur nos par-
tenaires, consulte le site poste.ch/securite-financiere.

Les filiales, de vrais centres de services
Il est essentiel que le personnel comprenne le véritable 
sens d’un tel partenariat. «Les collaboratrices et les 
 collaborateurs savent que c’est aussi grâce à nos parte-
naires que nous pourrons maintenir un taux de fré-
quentation élevé dans notre filiale», précise Simone 
Oprandi.

Pour la banque de Lenzbourg, Aarau n’est peut-être 
qu’un début. Roger Brechbühler: «Nous ferons le point 
en fin d’année et, s’il s’avère que notre offre de conseil a 
trouvé un bon écho, nous envisagerons une présence 
sur d’autres sites.»

mise à la recherche d’un site idéalement situé. Finalement, 
c’est dans la filiale de la Poste, à la Bahnhofstrasse, qu’elle  
l’a trouvé. En effet, la Poste offre aux entreprises la possibilité 
de présenter leurs prestations et de fournir des services de 
conseil dans ses filiales. Celle d’Aarau est le lieu rêvé pour cela, 
car elle jouit d’une forte fréquentation.

Rôle essentiel du personnel de la Poste
C’est donc dans cette filiale que la «Hypi» a aménagé son 
propre espace de conseil en début d’année. «Nous voulons 
que notre ADN soit immédiatement perceptible, sachant 
qu’être conseillées ici ou dans l’une de nos propres filiales  
ne doit faire aucune différence pour les personnes intéres-
sées», précise Roger Brechbühler.

Si beaucoup d’entretiens de conseil portent sur les hypo-
thèques, les placements et la planification de la prévoyance, 
il s’agit aussi parfois de répondre à des demandes de la clien-
tèle très simples. En dehors des heures d’ouverture de l’es-
pace de conseil de la «Hypi», les 18 membres du personnel de 
la filiale de la Poste sont là pour réceptionner les demandes 
et les transmettre à la banque, mais aussi pour réserver direc-
tement des rendez-vous de conseil, le cas échéant.

À l’instar de la «Hypi», toujours plus d’entreprises 
sont intéressées par une présence dans les filiales  
de la Poste. «Nos filiales se muent en centres de services 
où la clientèle peut effectuer différentes opérations», 
déclare Thomas Baur, responsable RéseauPostal.

Nos collègues de la filiale d’Aarau jouent d’ailleurs un rôle 
essentiel, en attirant l’attention de la clientèle sur l’offre de  
la «Hypi». La responsable de filiale, Simone Oprandi, et son 
équipe ont ainsi défini des situations dans lesquelles il y a 
lieu de le faire, par exemple quand une jeune famille avec 
 enfants entre dans la filiale, car elle pourrait être intéressée 
par un logement en propriété, et donc par une hypothèque.

https://www.poste.ch/securite-financiere
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Faciliter l’utilisation des
services numériques
Ajoutez des instructions peu claires à une 
structure confuse et vous obtenez une clientèle 
frustrée, ce qu’il faut absolument éviter. C’est 
pourquoi l’équipe UX de la Poste s’attache à 
garantir la convivialité des services en ligne. Sa 
mission du moment: redonner un coup de jeune 
au service «Mes envois». 

Texte: Ramona Schafer

Des sondages ont en effet révélé que le service «Mes envois», 
mis en ligne il y a plus de dix ans, ne répond plus aux exigences 
d’aujourd’hui et qu’il faut revoir sa conception. En outre, les 
notifications sont rédigées avec des mots compliqués et les in-
formations importantes sont communiquées de façon alambi-
quée. Un groupe de projet est donc en train de «rajeunir» ce 
service pour lui donner une structure plus claire et plus mo-
derne. Il s’agit notamment d’améliorer la visibilité des princi-
pales informations ainsi que leur organisation, mais aussi de 
simplifier les textes en remplaçant les termes trop spécifiques, 
inconnus de notre clientèle.

Une fois les modifications apportées, de nouveaux sondages 
seront réalisés continuellement pour s’assurer de la convivialité 
du service remanié. De plus, après la mise en ligne, l’équipe UX 
analysera les retours d’information des clientes et des clients 
pour mieux cerner leur comportement d’utilisation. L’objectif? 
Satisfaire la clientèle, grâce à des services faciles à comprendre 
et à utiliser, qui lui permettent d’aller droit au but. 

Marque de confiance? Check!
Bien souvent, dans l’univers numérique, rien ne nous permet de 
vérifier que la sécurité des données est assurée. Il en va diffé-
remment à la Poste: le service en ligne «Mes envois» arbore 
désormais le label Digital Trust, récemment lancé par la Swiss 
Digital Initiative. C’est là une garantie de sécurité, de protec-
tion des données, de fiabilité et d’équité dans les interactions.

I l t’est peut-être déjà arrivé de te trouver face à un panneau 
indicateur sans pour autant savoir dans quelle direction 
 aller? Une situation comparable peut se produire dans l’en-

vironnement numérique, par exemple lorsqu’un service en 
ligne est organisé de telle sorte qu’il est difficile de savoir où il 
faut cliquer ou ce qu’il faut faire pour passer à l’étape suivante.

Voilà une tâche pour les spécialistes de notre équipe UX 
(pour «User Experience»), chargée de veiller à ce que la clientèle 
puisse comprendre et utiliser facilement les services en ligne 
de la Poste. C’est dans cette optique que ses membres testent 
et améliorent les services comme «Mes envois». 

Laquelle de ces trois anecdotes 
concernant Sepp Bienz, le 
 facteur de Hünenberg, a-t-elle 
été inventée de toutes pièces?
a) Un jour, il a dû sauter dans la benne 

de collecte du vieux papier pour  
sauver un sac  d’envois de lettres.

b) Lors de ses tournées, il n’a jamais  
été mordu par un chien, mais par un 
mouton.

c) En 1974, Sepp est parti en tournée  
de distribution après seulement trois 
 semaines de cours. 

1.

Andiast est un village de 
200 âmes seulement, mais il 
dispose tout de même d’une 
filiale en  partenariat. Sais-tu 
où se trouve ce village?
a) Dans la Surselva
b) Dans la Léventine
c) Dans l’Ursental

2.
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2.

Quiz

Sepp et ses 
aventures...
À la Poste, la proximité a mille facettes, comme le 
montre ce numéro de Pmag, et joue aussi un rôle 
important dans la correspondance. Si tu souhaites 
tenter ta chance pour remporter l’un des cinq lots 
de timbres spéciaux avec des sujets issus du monde 
imaginaire du célèbre auteur du Seigneur des 
Anneaux, d’une valeur de 17 fr. 60 chacun (infos 
complémentaires sur les timbres à la page 24),  
alors réponds à notre quiz. Tu participeras ainsi  
à notre tirage au sort et tu pourras, si tu remportes 
la mise, orner tes missives de magnifiques timbres. 
Comme toujours, tu trouveras les réponses aux 
questions dans les contenus des pages précédentes.

Quelle entreprise n’utilise 
pas (encore) nos filiales 
pour être plus proche de 
sa clientèle?
a) Cornèr Banque
b) Assura
c) Swisscanto

3.

Que signifie UX?
a) Unusual Expectations
b) User Experience
c) Useless Expedition

4.

Participe au quiz!
Envoie-nous tes réponses  

ainsi que ton adresse à  
redaction@poste.ch.  

Date limite de participation:  
31 octobre 2023.  

Voir les conditions du concours  
à la page 39. 

mailto:redaction@poste.ch
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VERS LA BOUTIQUE
Diasponible jusqu’au 31.12.2023

    Fais pétiller 
       ta vie
           AVEC DES PRIX EXCEPTIONNELS 
                MAINTENANT DANS LE 
          PORTAIL DU PERSONNEL
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Un numéro   
spécial Poste  
du magazine 
“SPICK” à gagner

Inscriptions à 
la journée “Futur en 
tous genres” 2023

«SPICK» est un magazine conçu il y a plus de 
40 ans pour informer et divertir les enfants et 
les jeunes adolescents avec des reportages de 
fond, des articles sur des sujets d’actualité et 
des conseils de bricolage pleins d’humour. 
Cette fois-ci, le magazine des enfants éveillés 
consacre un numéro entier à la Poste. Qu’ont 
bien pu découvrir chez nous l’oiseau et la gre-
nouille, les deux mascottes de «SPICK»? Pour 
le savoir, tente de gagner l’un des quinze 
exemplaires mis en jeu. (STÜ)

Dans le cadre de la journée «Futur en tous 
genres» du 9 novembre 2023, nous allons de 
nouveau accueillir beaucoup d’enfants de 
toute la Suisse dans notre univers jaune. À la 
Poste, chez CarPostal et chez PostFinance, 
des élèves de la 5e à la 7e année pourront ainsi 
découvrir notre grande famille sur un mode 
ludique. (LS)

Tapis rouge  
pour Matthias
Matthias Keller pratique l’athlétisme avec autant de passion 
que de succès. Ce collaborateur, qui prête main forte à la 
filiale Sihlpost au titre du programme «Inclusion PN», a raflé 
la mise aux Special Olympics World Games de Berlin cet 
été: il a accédé au podium dans les trois disciplines dans 
lesquelles il s’est aligné. Il a non seulement obtenu la mé-
daille d’argent dans le relais 4×400 mètres et celle de 
bronze dans le 100 mètres, mais il a aussi décroché l’or au 
saut en longueur. Chapeau bas à Matthias pour ces perfor-
mances! Il a bien mérité le tapis rouge que lui ont déroulé 
ses collègues de Zurich à son retour. (STÜ)

Pour participer au tirage au sort, envoie 
un e-mail à redaction@poste.ch d’ici  
le 10 novembre en indiquant «SPICK»  
en objet sans oublier ton adresse.

Tu as jusqu’au 1er novembre 2023 pour 
 inscrire un ou plusieurs enfants à la journée 
«Futur en tous genres» 2023: 
poste.ch/futur-en-tous-genres-2023.

À ne pas manquer

Poste  
d’observation

https://www.poste.ch/futur-en-tous-genres-2023
mailto:redaction@poste.ch?subject=SPICK
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Poste d’observation

“La politique ne se résume pas 
aux votations et aux élections”
Aujourd’hui, beaucoup se désintéressent de la politique. Ce n’est pas du tout le cas 
de nos cinq collègues ci-dessous, qui visent même un siège au Conseil national.

Une collaboratrice et quatre collaborateurs ont répondu à l’appel lancé dans le dernier Pmag.  
Ils se  présentent aux élections du Conseil national le 22 octobre. Qu’est-ce qui les passionne en 
 politique? Nous leur avons posé la question (sans recommandation de vote).

Tobias Lang 
Secrétaire de la Direction du groupe  

et porte-parole (intérim)  
(PVL, Lucerne) Alois Felder 

Resp. de projet Sécurité chez IMS3 
(Le Centre, Argovie)

La politique ne se résume 
pas aux votations et aux 

élections. Elle façonne le quoti-
dien et l’avenir: offre scolaire, 
conditions de travail, transports 
et service postal universel fi-
gurent parmi les nombreux en-
jeux! Je suis fasciné par l’éven-
tail des domaines concernés  
et par l’intérêt qu’ils présentent, 
d’où mon désir de m’impliquer, 
pour aujourd’hui et demain.

C’est très variable. Actuelle-
ment, j’y consacre bien 

quelques heures par semaine.

Par correspondance, pour 
l’instant, mais par voie 

électronique dès que ce sera 
possible à Lucerne.

Je souhaite faire valoir sur le 
terrain politique l’expérience 

acquise au sein de commissions 
et œuvrer au développement de 
solutions durables avec les 
moyens démocratiques dont 
dispose la Suisse.

Environ 40 heures pendant 
la campagne électorale de 

trois mois.

Par voie électronique.

1 Qu’est-ce qui  
te  passionne  
en politique?

1
1

2

2

3

3

2 Combien de temps 
consacres-tu à la politique 
et à la campagne électorale? 3 Comment votes-tu: 

par correspondance, par voie 
électronique ou aux urnes?

Luca Paltenghi 
Compliance Officer chez PostFinance 
(Avanti con Ticino & Lavoro, Tessin)

Très jeune, j’ai développé une 
passion pour la politique et 

j’apprécie de pouvoir mettre mon 
engagement et mes connais-
sances au service de problèmes 
concrets dans mon canton et ma 
commune.

En tant qu’élu dans ma com-
mune, je consacre plusieurs 

heures par semaine à la politique. 
Je ne prévois pas une charge 
trop élevée pour cette cam-
pagne.

En général, vu que je suis 
présent au bureau de vote 

pour les opérations de vote et  
de dépouillement, je dépose mon 
bulletin dans l’urne en personne.

1

2

3



Te
xt

e:
 M

is
ch

a 
S

tü
nz

i 
Ill

us
tr

at
io

n:
 iS

to
ck

23

Poste d’observation

Virginie Trachsel 
Responsable Gestion de l’innovation  

Digital & Value Streams PF5  
(PLR. Les Libéraux-Radicaux, Berne)Michael («Mike») Kaiser 

Responsable d’équipe  suppléant 
à Küsnacht chez LS7  

(Démocrates Suisses,  Zurich)

La situation politique actuelle 
ne me convient pas. J’estime 

donc qu’il est temps que je me 
mobilise pour défendre et faire 
valoir les intérêts de la popula-
tion en étant sur le terrain.

Cinq heures par semaine.

Par correspondance, bien 
sûr!

La possibilité qu’elle offre à 
chaque individu de défendre 

ses idées et ses valeurs. En poli-
tique, le but n’est pas que de 
s’imposer, mais aussi de mener 
des débats utiles et de chercher 
des solutions. Cette confronta-
tion d’idées et ce travail collec-
tif m’attirent.

Trois à quatre heures par 
semaine depuis le lancement 

officiel en mars, puis quatre à 
cinq heures par jour, et encore 
davantage dans la phase finale. 
Mais quand on aime, on ne 
compte pas!

Par correspondance, car le 
vote électronique n’est pas 

encore en place à Berne.

1
1

2 2
3

3

Nous contri-
buons à la vie 
démocratique
La Poste a acheminé près de 
2000 tonnes de matériel de vote en vue 
des élections fédérales du 22 octobre. 
En général, environ 90% des électrices 
et des électeurs votent par courrier. 
Nos services représentent donc  
un pilier important de la démocratie.

Dès le XVIIe siècle, les malades à Saint-Gall pouvaient 
voter par correspondance. Mais il a fallu  attendre la 
fin des années 1970 pour que les cantons commencent 
à accorder cette possibilité à toutes et à tous sans 
qu’il faille en faire la demande. Le T essin a été le der-
nier à le faire, en 2015.

L’année 2023 marque une grande étape pour la Poste 
et la démocratie suisse: après un contrôle approfondi, 
notre système de vote électronique sera utilisé pour  
la première fois lors d’élections fédérales: en août, le 
Conseil fédéral l’a autorisé pour les cantons de  
Bâle-Ville, de Saint-Gall et de Thurgovie.

La Poste est partenaire du projet 
Moniteur numérique
La plateforme smartvote permet aux candidates 
et aux candidats d’exposer leurs points de vue 
sur différents thèmes. L’électorat profite ainsi de 
plus de transparence et d’une base de décision 
impartiale. De plus, grâce au Moniteur numé-
rique, la population peut désormais connaître les 
opinions des candidates et des candidats en ma-
tière de numérique, par exemple sur des sujets 
tels que le vote électronique, la cybersécurité et 
le dossier électronique du patient. Des thèmes 
présentant un grand intérêt pour la Poste, raison 
pour laquelle celle-ci soutient ce projet. 
digitalmonitor23.smartvote.ch/fr/home22 octobre

Conseils et astuces pour 

les élections

Toutes les informations sur  

les élections sont accessibles via 

les liens suivants: 

web.post.ch/elections2023

www.ch.ch/elections2023

https://web.post.ch/elections2023
https://www.ch.ch/elections2023
https://digitalmonitor23.smartvote.ch/fr/home
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L’histoire est en fait plutôt banale: un méchant veut 
conquérir le monde à l’aide d’un anneau magique; un 
héros est chargé de l’en empêcher (spoiler: il y parvient). 
Et pourtant, nombreuses sont les personnes à être 

aussi la part belle à l’amour, la fidélité et l’espoir. Une 
des scènes préférées de Kim? Lorsque les deux protago-
nistes,  Frodon et Sam, économisent des provisions en 
prévision de leur retour malgré la faim et les faibles 
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2ndLife – la 2ème vie  
aux véhicules postaux

KYBURZ DXP révisé en usine avec garantie  
à partir de CHF 8‘500.–

www.kyburz-switzerland.ch

Sous le charme  
de l’Anneau
Kim Haldemann travaille au sein de l’équipe Sponsoring 
de la Poste et est fan des œuvres légendaires de 
J. R. R. Tolkien. Elle se réjouit donc des nouveaux  
timbres spéciaux dédiés à l’auteur de fantasy.

tombées sous le charme du Seigneur des Anneaux. 
Kim Haldemann en fait partie. 

Notre collègue de l’équipe Sponsoring est fascinée 
par la complexité et la profondeur de la trilogie phare 
de J. R. R. Tolkien, chaque peuple de la Terre du Milieu 
ayant sa propre histoire, sa propre langue et sa propre 
religion. De plus, l’auteur a créé de nombreux person-
nages qui ne sont pas juste bons ou mauvais, mais au 
contraire ambivalents.

C’est par le biais des adaptations cinématogra-
phiques du réalisateur Peter Jackson que Kim est 
entrée en contact avec cet univers aux mille et une fa-
cettes. Elle et plusieurs de ses amis sont devenus fans. 
Mais pas des fans qui «aiment bien les films», plutôt  
des fans «qui organisent des marathons cinématogra-
phiques de onze heures et demie et qui ont un tatouage 
du Seigneur des Anneaux». «Nous nous sommes tous 
fait tatouer l’amulette de l’elfe Arwen en signe d’amitié», 
explique Kim, qui forge elle-même des anneaux pen-
dant son temps libre.

Même si l’épopée, que Kim a lue plusieurs fois de-
puis, se déroule avec la guerre en toile de fond, elle fait 

Les timbres  
Tolkien
À ce jour, Le Seigneur des 
Anneaux s’est vendu à 
150 millions d’exemplaires, 
faisant de la trilogie de 
J. R. R. Tolkien un des plus 
grands succès littéraires de 
tous les temps. Cinquante ans 
après la mort de l’auteur, la 
Poste a émis une série de timbres en son honneur. 
Celle-ci a été conçue par le célèbre artiste John Howe, 
établi à Neuchâtel. Les timbres sont disponibles depuis 
le mois de septembre sur postshop.ch ou peuvent être 
gagnés dans le cadre du quiz de la page 19.

chances de succès de leur mission. La morale: «Aussi 
désespérée que soit la situation, tu ne dois jamais 
perdre espoir.» (STÜ)
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Ouvrons l’œil! 
Ensemble, amélio-
rons la  sécurité
Accidents, vols, stress, dangers de la route: 
le quotidien professionnel est rempli de 
situations qui influencent notre sécurité et 
notre santé et auxquelles nous n’accordons 
souvent pas assez d’attention.

Collègues en tongs au lieu de chaussures de sécurité, 
colis laissés négligemment par terre, moments cri-
tiques au volant. Les scènes représentées sur l’affiche 
jointe à ce Pmag le montrent: notre travail présente 
des risques.

Toi aussi, aide-nous à les identifier et à les écarter 
le plus tôt possible. Tu apporteras ainsi une précieuse 
contribution à la création d’un environnement de 
travail sûr et sain pour nous toutes et tous.

Devine un peu
Réponds à la question concernant l’affiche et 
remporte une carte cadeau Ochsner Sport  
d’une valeur de 300 francs ou l’un des 18 prix 
 offerts par la Suva (bloc-notes avec coque  
pour téléphone  mobile, gourdes, sacs à dos pour 
 ordinateur portable).

Combien de situations dangereuses critiques 
 vois-tu sur l’affiche?
• Moins de 20
• Entre 20 et 35
• Plus de 35

Tu en apprendras plus sur  
le sujet dans notre brochure 
«La sécurité au travail».

Envoie la bonne 
réponse accompagnée  
de ton nom et de  
ton adresse à  
redaction@poste.ch.  
Date limite d’envoi:  
10 novembre 2023.  
Voir les conditions  
du concours à la 
page 39.

Tu as LA bonne 
idée? Posty t’aide  
à la concrétiser!
Quiconque fait preuve d’engagement  
dans son travail rencontre régulièrement 
des obstacles – et songe à une manière  
de les surmonter. Depuis plusieurs années, 
Postidea met en œuvre vos idées. Et 
désormais, la mascotte Posty se met en 
quatre pour l’aider.

Posty, la nouvelle mascotte de Postidea, rencontre 
les mêmes problèmes que beaucoup d’entre nous: 
l’interminable file d’attente au guichet, la patience 
dont il faut faire preuve à l’arrêt CarPostal, la pluie 
battante qui détrempe tout au moment de la distri-
bution. Posty n’hésite pas à montrer ses émotions, 
comme lorsqu’il est déçu. 

Cependant, Posty incarne également la volonté 
d’écarter toutes les embûches du quotidien, les 
idées et l’engagement dont le personnel fait preuve 
pour trouver toutes sortes de solutions. C’est pour-
quoi nous voulons faire connaître notre nouvelle 
mascotte dans toute la Poste: notre sympathique 
Posty est là pour t’aider à soumettre tes idées, di-
rectement à l’équipe ou via le canal «Postidea», pour 
que nous puissions relever les défis ensemble.

Pour te permettre de faire connaître Posty via un 
canal d’équipe, une présentation PowerPoint ou en 
dialoguant directement avec d’autres personnes, 
nous mettons volontiers à ta disposition nos nou-
veaux autocollants à son effigie.

Il te suffit de scanner le code QR pour vous 
mettre, toi et ton idée, en contact avec Posty.

Scanne simplement le code QR: 
toi et ton idée serez aussitôt en 
contact avec Posty.

mailto:redaction@poste.ch
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ont débuté leur apprentissage chez nous 
le 1er août! Nous leur souhaitons la 
bienvenue et plein succès dans cette 
nouvelle tranche de vie au sein du  
«monde jaune». Bon à savoir: pour 
l’année prochaine, nous proposons  
encore plus de places de formation,  
à savoir 808!

754 jeunes

En Suisse, tout le monde connaît la Poste. Certes,  
mais jusqu’à quel point? Nous avons cherché à le  
savoir en posant cette question à notre communauté 
sur LinkedIn:

Quelle affirmation sur la Poste est-elle fausse?

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

80%
68%

15% 18%

Réseau postal le 
plus dense d’Europe

Opère sur le  
marché libre

Financée par les 
contribuables  

Oui, nous avons le réseau postal le plus dense d’Europe 
et oui, nous opérons surtout sur le marché libre. Mais 
nous ne sommes pas financés par les contribuables.

Tu trouveras  
plus d’informations ici.

Qu’en disent les 
réseaux sociaux? 

Un premier 
 semestre 
difficile

Les résultats le montrent: 2023 est 
pour nous une année financièrement 
compliquée. Selon Roberto Cirillo, 
nous tenons néanmoins le cap dans 
la mise en œuvre de la stratégie 
Poste de demain. 

Dans un entretien, Johannes Cramer 
commente les résultats en tant que 
 responsable de Services logistiques, 
 notre plus grande unité.

Dans notre travail, les données 
gagnent en importance.  
La nouvelle loi ouvre la voie  
à une utilisation responsable  
et transparente des données.

Depuis septembre, la nouvelle loi sur la 
protection des données renforce l’obliga-
tion de transparence dans le traitement  
des données personnelles. Les informations 
sur la clientèle et le personnel sont pareil-
lement concernées. À cette occasion, nous 
avons rédigé une déclaration expliquant 
comment et à quelles fins nous traitons ces 
renseignements.

Protection  
 des données: 
   qu’en est-il  
  à la Poste?
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Notre engagement pour   
l’égalité salariale porte ses fruits
La Poste promeut l’égalité de traitement, notam-
ment pour les salaires des femmes et des hommes. 
C’est pourquoi elle se soumet régulièrement à l’étude 
Logib de la Confédération, qui analyse les écarts 
 salariaux inexplicables. Les résultats sont ensuite 
contrôlés tous les deux ans par une entreprise ex-
terne. La dernière analyse, basée sur les données 
d’avril 2023, montre que nous sommes sur la bonne 
voie:
– les écarts de salaire inexplicables entre femmes  

et hommes sont inférieurs aux 5% admis par  
la Confédération, et ce dans toutes nos unités;

– Services logistiques et CarPostal affichent un 
 excellent résultat avec une valeur de 0,3% (écart de 
salaire inexplicable au détriment des femmes). 
L’égalité salariale est donc quasiment atteinte pour 
la moitié du personnel de la Poste;

 IMS a pu réduire son taux d’écarts inexplicables 
de 5,6 points de pourcentage à -3,3% par des 
mesures ciblées;

–

 chez PostFinance, les inégalités ont augmenté 
de 0,8 points de pourcentage. Il s’agit d’une fluc-
tuation qui se situe dans la norme, et PostFinance 
reste très bien placée avec un taux de -3,1%.

–

Pour que ces écarts inexplicables baissent encore, 
nous misons notamment sur PosteCourage et sur  
un système de rémunération clair et transparent. 
 Depuis juin, nous indiquons en outre la fourchette 
salariale dans les offres d’emploi pour les postes 
 relevant de la CCT. (JG)

En savoir plus

Spécialités linguistiques  
et culinaires
«Natel», «tenir les pouces à quelqu’un» ou «witz»: voilà quelques 
exemples d’helvétismes, des mots ou expressions typique-
ment suisses en français, en allemand ou en italien. Contraire-
ment aux expressions purement dialectales, on les trouve dans 
certains dictionnaires courants. Beaucoup d’helvétismes sont 
nés sous l’influence des autres langues nationales. 

Au siège de la Poste, à Berne, tu auras bientôt l’occasion 
d’en apprendre plus sur ce sujet: l’exposition itinérante «Hel-
vétismes − Spécialités linguistiques» s’installe à EspacePost 
( rez-de-chaussée) du 27 septembre au 26 octobre 2023. C’est 
la première fois qu’elle fait escale dans une entreprise. Cette 
exposition a toute sa place à la Poste, qui encourage vivement 
la diversité linguistique. Entrée gratuite. (SS)

Helvétisme contre panier gourmand? 
Envoie-nous ton helvétisme préféré avant le 26 octobre 2023 à 
redaction@poste.ch et tu participeras à un tirage au sort mettant 
en jeu trois paniers gourmands «Grands Sites du Goût» avec des 
produits typiques des régions de Suisse. Dans le prochain numéro de 
Pmag, nous présenterons quelques-uns de vos helvétismes préférés. 

mailto:redaction@poste.ch
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Une opération à cœur ouvert 
pour la Poste
Les installations de tri sont au cœur  
du traitement des colis et des lettres. 
Une panne nous poserait de graves 
problèmes. Heureusement, Daniel 
Schnyder et son équipe sont là pour 
prévenir toute défaillance. 

Texte: Mischa Stünzi

Serein, Daniel Schnyder observe les chariots de 
tri faire leur ronde au centre colis de Daillens,  
ce qui le plonge, avoue-t-il, dans une sorte de 
méditation. Il est notamment responsable de 
l’entretien de ces chariots, qui transportent des 
milliers de colis à travers la gigantesque halle  
et déversent leur contenu au bon moment dans  
la bonne glissière. Daniel n’était pas si tranquille  
il y a quelques semaines, car la révision annoncée 
le préoccupait.

Les installations de tri des centres colis sont au 
cœur de l’activité de la Poste. Pour éviter toute 
casse et optimiser les installations, une révision 
des chariots a lieu tous les dix ans environ. On 
voit que ces engins ont du vécu quand ils sont 

amenés pour l’entretien: la graisse et la poussière 
se sont accumulées sur les mécanismes, cer-
taines pièces sont fissurées, d’autres déformées.

Un créneau de deux heures
À Daillens, le tri s’arrête deux heures, la nuit. C’est 
le temps dont disposent les mécaniciens en se-
maine pour extraire les chariots de leur installa-
tion, et réintégrer ceux révisés la veille dans la 
chaîne de leurs semblables, longue de 700 mètres, 
en veillant à les ajuster au dixième de m illimètre. 
Il faut que tout soit opérationnel à 6h00, quand 
les collègues du tri prennent leur service.

Ce n’est pas l’étroitesse de cette plage horaire 
qui a causé du souci à Daniel, mais surtout 
 l’approvisionnement des pièces détachées. Non 
seulement les fournisseurs ont eu du mal à se 
procurer la matière première mais, de plus, un 
camion transportant des pièces de rechange aux 
États-Unis a pris feu. Ces contretemps ont occa-
sionné des retards dans les opérations de révision. 
Daniel et son équipe de mécaniciens externes  
ont néanmoins pu s’acquitter de l’intégralité du 
travail et terminer à temps la révision des 
6781 chariots de Daillens, Härkingen et Frauenfeld.

La révision en chiffres
88 153 écrous ont été remplacés,  
et 5,4 tonnes de métal usagé 
 évacuées pour le recyclage. 

Les mécaniciens ont effectué 
8100 heures de travail. Les 
 investissements se sont élevés à  
2,9 millions de francs au total.

D’ici la prochaine révision, les 
 chariots auront parcouru une 
 distance de 281 880 kilomètres, 
soit sept fois la circonférence  
de la Terre.
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Pourquoi le prix des TP augmente
Pour la première fois depuis sept ans, le prix des TP va 
augmenter, et ce dès le changement d’horaire du 
10 décembre. Le secteur entend compenser la hausse 
des coûts, notamment de l’énergie, ainsi que le renché-
rissement général des dernières années. Dans le trans-

port national, la hausse moyenne sera de 3,7%. Quant 
aux adaptations au sein des communautés tarifaires, 
elles varieront. CarPostal fournit ses services dans les 
communautés tarifaires comme dans des régions où  
les t arifs sont ceux du transport national. (UBL)

“Nous vendons de plus en plus 
de voitures électriques” Roger Dähler,  

responsable Remarketing

Post Company Cars vend chaque année 
plus de 2500 véhicules, y compris au 
personnel. Si les véhicules de livraison 
retirés du service ont du succès, les 
voitures électriques aussi sont appréciées.

Texte: Reto von Arx

Savais-tu qu’à Berne Stöckacker, notre Centre de 
 véhicules d’occasion emploie six personnes et vend 
2500 véhicules par an? En effet, le prestataire Post 
Company Cars (CompCar) finance des véhicules pour de 
nombreux clients. À l’expiration du contrat, CompCar 
reprend les véhicules et les vend à des particuliers et à 
des commerçants.

Le choix est vaste: de la petite auto au SUV électrique, 
en passant par le trois-roues, le véhicule de distribution 
et même le camion. «Nous vendons aussi toujours plus 
de véhicules électriques, dans toutes les catégories 
courantes», indique Roger Dähler, responsable 
Remarketing.

Si tu souhaites tester un véhicule, tu trouveras les heures d’ouverture et les 
coordonnées sur postcompanycars.post.ch/vente-de-vehicules-d-occasion. 

Un véritable best-seller
Outre les véhicules de clients externes, plusieurs 
 centaines de véhicules postaux reviennent aussi chez 
CompCar tous les ans. Conformément à son contrat, 
l’importateur en reprend une bonne part, comme le  
fait notamment AMAG pour les véhicules du groupe 
Volkswagen. Mais le Centre de véhicules d’occasion en 
écoule aussi sur le marché. Dans ce cadre, c’est sans 
conteste le véhicule de livraison jaune des facteurs qui 
fait les meilleures ventes. «Beaucoup l’achètent pour  
le convertir en camping-car», précise Roger.

Vu l’excellent rapport qualité-prix des véhicules, 
 aucune remise n’est accordée au personnel. Cela 
 n’empêche pas que, chaque année, quelque 35 collègues 
achètent un véhicule chez CompCar, avec une ten-
dance à la hausse. «Chaque véhicule est expertisé par 
un  professionnel indépendant, ce qui nous permet de 
 solidement documenter son état. Autrement dit, nous 
ne vendons que des occasions de première classe!», 
 déclare Roger Dähler avec conviction.
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Des PostFinance  
Top Scorers dans 
le hockey féminin
Bien connus dans l’univers du hockey sur glace 
masculin, les PostFinance Top Scorers ont désor­
mais leurs pendants féminins à la  PostFinance 
Women’s League. PostFinance apporte ainsi son 
soutien à la relève dans le hockey, avec un mon­
tant de 150 000 francs par saison, réparti équi­
tablement entre les huit équipes. Partenaire prin­
cipal de la plus haute ligue de hockey sur glace 
féminin depuis 2022/2023, PostFinance  s’engage 
pour l’égalité de traitement et des chances dans  
ce sport. (KB)

Partenariat 
avec Sanitas
PostFinance et Sanitas ont conclu un partenariat. 
 PostFinance étend ainsi son offre de conseil en 
 matière de finances et de prévoyance, en y intégrant 
des solutions d’assurance-maladie qui constituent  
un complément idéal. La collaboration sera déployée 
sur tous les sites PostFinance d’ici fin 2023. (KB)

Valuu et CredEx 
main dans la main
PostFinance a pris une participation dans la société 
Credit Exchange SA (CredEx) et siège au conseil d’admi-
nistration. Avec ce nouveau partenaire de refinance-
ment, elle veut accroître son volume d’hypothèques. 
Elle met aussi sa plateforme de comparaison et de 
souscription Valuu à la disposition de CredEx. Les par-
tenaires profiteront ainsi d’un maximum de synergies.

Pendularité 
flexible

Scanne le code QR  
pour en savoir plus sur 
l’innovation du mois.

Comment te rends-tu au travail? En train? En voi­
ture? À vélo? Pour le climat, quand les effectifs sont 
ceux d’une grande entreprise comme la Poste, la 
question a son importance. Or, à l’échelle natio­
nale, 55% des trajets entre le domicile et le travail 
se font actuellement en voiture. Une innovation va 
nous permettre de tester d’autres solutions:  
Services de mobilité développe un budget que les 
pendulaires pourront utiliser à leur guise pour les 
transports publics, l’autopartage et la location de 
trottinettes ou de vélos ainsi que pour P+Rail. Un 
premier test a eu lieu en mai et en juin. À l’origine 
de cette innovation, Meropi Nassikas nous en 
explique les résultats dans une vidéo. (TH)

Innovation
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Comment activer M365 sur mon mobile? 
Qu’est-ce qu’ARIBA? Où le trouver sur  
Intranet? Comment obtenir le mot de passe 
pour le WLAN?
Telles sont les trois questions les plus consultées 
sur notre plateforme de connaissances interne. 
Connecte­toi à Starmind pour pouvoir trans­
mettre ton savoir spécialisé à tes collègues, sou­
mettre toi­même des demandes ou trouver des 
réponses pertinentes aux questions déjà posées. 
Grâce à cette plateforme, nous apprenons tous 
les uns des autres et profitons de la somme des 
savoirs détenus au sein de la Poste. (JG)  
post.starmind.com

Partage 
de savoir

Tu as une question sur les placements, sur ta situation 
financière, ou des soucis quant à la prévoyance?  
Des spécialistes de PostFinance sont désormais  
à ton écoute pour y répondre et te donner de 
 précieux conseils en matière de gestion de budget. 
N’hésite pas à nous écrire à: redaction@poste.ch.

«Cher Finance Boost, avec mon compte 3a, je 
prépare ma retraite en économisant des impôts: 
est-ce aussi simple, ou bien y a-t-il une chose 
qui m’échappe?».

Le compte prévoyance 3a est une solution de 
prévoyance vieillesse simple et judicieuse. 
Chaque année, c’est toi qui décides si tu conti­
nues de l’alimenter, et si oui, avec quel montant. 
En 2023, le plafond est fixé à 7056 francs pour les 
personnes actives assurées auprès d’une caisse 
de pensions, comme les membres du personnel 
de la Poste.

Non seulement tu épargnes pour l’avenir, mais 
tu paies aussi moins d’impôts: tu peux déduire 
les versements du revenu imposable et, au mo­
ment du paiement, tu profites d’un taux d’impo­
sition réduit. De plus, les intérêts ne sont soumis 
ni à l’impôt sur le revenu, ni à l’impôt anticipé et 
aucun impôt sur la fortune ne s’applique.

Si ta retraite est encore loin, il peut s’avérer 
 judicieux d’investir ton avoir 3a dans un fonds de 
prévoyance. Peut­être n’y songes­tu pas encore, 

mais il se peut qu’un jour, tu sou­
haites te mettre à ton compte, 

acquérir un logement, rembour­
ser une hypothèque ou partir  

à l’étranger. C’est aussi à cela que 
peuvent servir ces fonds. 

Un conseil: tu peux aussi 
 utiliser tes bons du personnel 
pour des versements sur ton 
compte prévoyance 3a chez 

PostFinance.

Finance Boost Placements 
 responsables
Bonne nouvelle: dans le cadre de sa stratégie de res-
ponsabilité d’entreprise, PostFinance a atteint plus tôt 
que prévu ses objectifs de durabilité dans les place-
ments. La durabilité ne se mesure pas seulement en 
termes de rentabilité, de liquidités et de sécurité. Elle 
se fonde aussi sur des critères écologiques, sociaux et 
éthiques, avec la notation ESG pour «Environnement», 
«Social» et «Gouvernance responsable».

Sur le front des placements, les caps fixés pour 2024 
ont déjà été franchis en automne 2022. Ainsi, les 
deux tiers des PostFinance Fonds, des solutions de 
placement et des fonds de prévoyance (mesurés en 
volume) remplissent déjà les critères ESG. Si les 
 objectifs ont été atteints avant l’heure, il faut pour-
suivre les efforts, car le nouveau but pour 2024 est 
ambitieux: 80% des solutions de placement et des fonds 
devront alors être conformes aux normes ESG. (KB)

mailto:redaction@poste.ch
https://post.starmind.com


Ce compte pourrait donner 
un foyer à des animaux.
CHF 100.– à garder ou à donner. 
C’est tout à fait normal.

CHF 1
00.– 

offerts

Devenez tout 
simplement client/e:
postfinance.ch/nouveau
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Un outil qui simplifiera la tâche 
de plus de 20 000 collègues
Pour saisir ou rechercher des infos sur les envois avec code barres, il faut pas moins de trois  
outils. Dès 2025, un seul suffira, le Shipment Tracking System (STS). Il facilitera le quotidien  
de nombreux collègues. Trois d’entre eux nous expliquent comment par un exemple fictif.

Un scannage de l’envoi 
permet de l’enregistrer et 
de contrôler que la comp-
tabilisation est correcte.

Point de dépôt des
clients commerciaux

Centre de tri Distribution Destinataire

Le cybercommerçant 
annonce qu’il va remettre 

le smartphone 
commandé à la Poste.

Plage horaire de distribution 
de la planification  

dynamique des tournées

Le smartphone n’a pas  
pu être distribué.  

L’invitation à retirer  
l’envoi est déposée  

dans la boîte aux lettres 
de Mme Giacometti

Photos de l’envoi 
prises lors du tri.

Cas n° 1
Bettina Giacometti appelle  

le S ervice à la clientèle. Elle a 
 commandé un smartphone et 

veut savoir quand elle le recevra.

Cas n° 2
Le cybercommerçant  
remet le smartphone  
au guichet des clients 

 commerciaux. 

Cas n° 3
Bettina Giacometti se rend à  

un g uichet de la Poste. Elle a oublié 
 l’invitation à retirer l’envoi et ne peut 
accéder au compartiment My Post 24 

dans lequel le smartphone a été déposé. 

Dans ce cas de figure fictif, Bettina Giacometti a commandé un smartphone en ligne. Tu peux voir ici un extrait 
des i nformations correspondantes consultables dans STS, parmi bien d’autres. 

«Aujourd’hui, pour pouvoir 
 renseigner une cliente comme  
Madame Giacometti, il me faut 

 souvent trois outils: EPLJD, PINS et 
PBS. À l’avenir, je trouverai tout  

dans un seul outil, et je m’en réjouis.»

Magali Wymann,
Contact Center

 Nadine Wittwer,
filiale de Langnau

«Actuellement, je dois sortir de la  
filiale pour aller à l’automate et 

 récupérer  l’envoi pour le client. Avec 
STS, je p ourrai imprimer l’invitation  
à retirer l’envoi et la lui remettre afin 
qu’il r écupère son colis lui-même.»

Besnik Hamidi,  
guichet des clients commerciaux

«Pour garantir le paiement correct  
de la prestation par le commerçant,  
je dois  effectuer deux scannages,  

le premier pour enregistrer la liste de 
codes à barres, le second pour  

vérifier si l’envoi est payé. Avec STS, 
un seul scannage suffira.»

seeEn appr ndr  plu

sur le lancement

de STS
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Au guichet 
et au moulin

La polyvalence, il y a 65 ans: un numéro 
du journal des PTT datant de 1958 
présentait des «métiers féminins» 

exercés à la Poste. Parmi eux, celui de 
buraliste postale. La photo montre  

l’une des 674 femmes à exercer cette 
profession à l’époque. Elle sert un client 

au guichet pendant que ses enfants 
jouent en arrière-plan. L’article précise: 

«À la campagne et dans les régions  
de montagne, les offices de poste sont 

souvent tenus par des femmes.  
Il n’est pas rare qu’elles fournissent ce 

service important en plus de leur  
activité de femme au foyer et de mère.» 

Dans d’autres domaines de la Poste,  
il était quasiment impossible pour une 

femme d’exercer une fonction  
dirigeante ou même de conserver son 

poste une fois mariée.

Autrefois
(1958)

Texte: Susanna Stalder Photo: Archives des PTT
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FIDÉLITÉ À LA POSTE

50 ans 
Finances
Neff Renate, Bern

45 ans 
Services logistiques
Kunz Albert, Oetwil am See
Rosset Laurent, Orsières
Senn David, Härkingen BZ
Walti Martin, Seon
Wendel Peter, Allschwil

RéseauPostal
Köhli-Blaser Barbara, Konolfingen
Marti Annemarie, Oberhofen
Müller Rudolf, Schwyz
Sager Frieda, Emmenbrücke

40 ans
Communication
Joray Remedi Claire, Bern

Services logistiques
Alberico Nicolas, Yverdon
Eicher Hans Ulrich, Zweisimmen
Graf Roland, Luzern
Huber Werner, Ostermundigen
Kunz Bruno, Gerlafingen
Mauron Serge, Vallorbe
Müller Kurt, Langenthal
Niederberger Ruth, Buochs
Pelet Véronique, Yverdon
Raaflaub Helmut, Gstaad
Resenterra Roselyne, Carouge GE
Rochat Stéphane, Le Sentier
Scheuner Daniel, Steffisburg
Schmid Michael, Chur
Simon Patrick, Gland

RéseauPostal
Balmat-Perroud Nathalie,  

Corsier-sur-Vevey
Bonnabry Brigitte, Gland
Gaille-Duperrex Ginette, Lutry
Müller Jacqueline, Thônex
Peterer Brigitte, Herisau
Rémion-Vouardoux Chantal, Chippis
Walser Johanna, Schiers

PostFinance
Dendena Antonella, Bellinzona
Gräniger Bruno, Zofingen

BON ANNIVERSAIRE

100 ans 
Koehli Fritz, Neuchâtel (30.11.)

95 ans 
Blum Franz, Dagmersellen (01.12.)
Brodbeck Erika, Basel (04.10.)
Closuit Jean, Martigny (05.10.)
Daldini Alfrieda, Selma (07.11.)
Flueckiger Kurt, Bern (20.11.)
Gaudin Raymonde, Pampigny (06.12.)
Gogniat Grety, Fornet-Dessus (18.11.)
Haag Albert, Rämismühle (13.11.)
Köpfli Franz, Luzern (23.10.)
Krauer Franz, Wangen SZ (12.11.)
Reuille Pierrette, Cudrefin (11.11.)
Staehli Jean, Aarburg (14.11.)
Wegmann Max, Uster (11.10.)
Wey-Kunz Maria, Luzern (20.10.)

90 ans
Aeberhard Hans-Rudolf,  

Niederscherli (03.12.)
Ammann Rudolf, Matten bei  

Interlaken (30.11.)
Antonini Corrado, Magliaso (04.10.)

Bassi Sergio, Cimadera (04.10.)
Berwick Erich, Niederbipp (17.10.)
Bodmer Edwin, Zürich (09.10.)
Bouillant Jean-Pierre, St-Prex (11.12.)
Bruderer Thomas, Wettingen (18.11.)
Bucher Willi, Brüttelen (13.10.)
Burri Elvira, Zürich (17.10.)
Caprez Hans, Chur (13.11.)
Chiocchetti Marcelle, Zürich (17.10.)
Conrad Christian, Sils im Domleschg 

(22.11.)
Crettol Raymonde, Sierre (23.11.)
Curty Gerald, Romont (26.11.)
Davatz Valentin, Fanas (18.10.)
Desarzens Françoise, Chexbres (12.10.)
Dietrich Hugo, Plaffeien (23.11.)
Gantner Josef, Oberrieden (10.12.)
Heeb Peter, Fällanden (30.11.)
Hollenstein Karl, St. Gallen (10.10.)
Huber Walter, Siegershausen (02.12.)
Huwyler Hugo, Bremgarten AG (16.10.)
Inauen Anton, St. Gallen (18.10.)
Jaeggi Julia, Härkingen (12.12.)
Jeannerat Bruno, Oberwil (04.10.)
Joss Marie-Aimee, Vevey (16.11.)
Klaus Bruno, Bichwil (10.11.)
Kraehenbuehl Alfred, Grenchen 

(12.12.)
Lovis Claude, Bassecourt (14.11.)
Matthey Jean-Robert, Savagnier 

(17.10.)
Meier Hans, Luzern (02.12.)
Moine Gérard, Porrentruy (07.10.)
Müller Elisa, Zürich (11.10.)
Peltier Josette, Meyrin (13.11.)
Racine Reine, Lausanne (05.12.)
Rechsteiner Theo, Heiden (09.10.)
Schiess Daniel, Mühleberg (05.12.)
Schroeter André, Gaillard  

(France) (04.12.)
Schütz Paul, Fleurier (02.12.)
Siegrist Hilda, Pregassona (30.11.)
Tetaz Marianne, Gimel (24.11.)
Tognola Remo, Mesocco (07.11.)
Toschini Ildefonso, Bellinzona (07.10.)
Vorlet Joseph, Forel FR (22.11.)
Winiger Alice, Geiss (09.10.)

85 ans
Andres-Fux Hans, Brig (06.12.)
Ballinari Elli, Massagno (10.12.)
Barthez Achille, Fribourg (17.10.)
Bechter Andreas, Düdingen (22.11.)
Bettinelli Françoise, Lausanne (19.11.)
Bondeli Fritz, Ittigen (23.10.)
Brenner-Wüthrich Erna, Regensdorf 

(17.11.)
Businger Elisabeth, Luzern (07.10.)
Caprez Reto, Chur (31.10.)
Chassot-Golliard Charles, La Corbaz 

(28.10.)
Chevey Michel, Sion (21.11.)
Christe Maurice, Bassecourt (03.12.)
Consoli Orsola, Comano (08.12.)
Cremona-Bähler Alvarez, Viganello 

(10.12.)
Crivelli Aldo, Bogno (09.12.)
De Iorio-Zahni Francesca, Bern (27.10.)
Defago Raymonde, Troistorrents 

(04.10.)
Della Bruna Michele, Lumino (06.11.)
Denoth-Linder Mario, Martina (18.11.)
Dormond René, Ropraz (05.10.)
Draeyer Anton, Vielbringen bei Worb 

(04.10.)
Dummermuth-Mathys Ernst, Bern 

(23.11.)
Emery Jean-Marie, Cottens FR (10.10.)
Gaeggeler Rudolf, Niederwangen bei 

Bern (27.11.)
Genini Odo, Cresciano (13.10.)
Gianettoni Alberto, Minusio (22.10.)
Good-Walser Martin, Mels (28.11.)
Grandjean Louis, Leysin (11.12.)

Gwerder Paul, Muotathal (29.11.)
Hauswirth Reinold, Bern (04.10.)
Hefti Walter, Riedern (07.12.)
Hirsiger Charles, Onex (19.11.)
Hopfensitz Maria, Zürich (21.11.)
Hubacher Edgar, Oftringen (03.11.)
Hungerbühler-Gehring Heinz,  

Eschlikon TG (05.10.)
Inauen-Enzler Anni, St. Gallen (05.10.)
Kipfer Elisabeth, Bern (29.11.)
Krähenbühl-Schnyder Peter, Halten

(02.12.)
Kunz-Amstutz Otto, Genève (10.12.)
Kuonen Walter, Mumpf (08.11.)
Kurz Ursula, Lausanne (14.10.)
Kuster Heinrich, Schmerikon (08.12.)
Lamuraglia Eugenio, Gravina in Puglia 

(Italie) (29.10.)
Lanz Gertrud, Hochfelden (26.10.)
Luethi Ernst, Rickenbach ZH (11.11.)
Magdics Ernö, Allschwil (31.10.)
Mamin Ruth, Prilly (10.12.)
Martin-Aebi Dora, Villars-sous-Yens 

(16.10.)
Mathis Jann, Jenaz (30.10.)
Mégevand-Pittet Monique, Thônex 

(09.10.)
Merz Fritz, Reinach AG (09.12.)
Merz Karl, St. Gallen (20.11.)
Meyer Hedy, Meyrin (08.10.)
Meyer Joseph Irénée, Posieux (05.12.)
Mingarelli Eveline, Ipsach (20.10.)
Moesch Susi, Hornussen (31.10.)
Müller Martin, Lengnau AG (24.11.)
Münger Konrad, Muttenz (17.10.)
Nadig Walter, Flums (11.12.)
Navone Giacomo, Zürich (29.11.)
Nicastro Vincenza, Genève (24.11.)
Niklaus Fritz, Rothrist (09.12.)
Perrin Bernard, Essertines-sur- 

Yverdon (21.11.)
Quirici Quirico, Bidogno (24.10.)
Rapaz Jean-Pierre, Bex (01.11.)
Rogenmoser Elisabeth, Zürich (06.12.)
Ruefenacht Walter, Mauss (10.11.)
Scheidegger Werner, Birsfelden 

(16.11.)
Schenk Margret, Burgdorf (25.10.)
Schuepbach Johannes, Münsingen 

(25.10.)
Sieber Silvia, Rüdlingen (01.11.)
Soldini Jole, Novazzano (10.12.)
Staffelbach Johann, Aefligen (05.11.)
Stampfli Adelheid, Herzogenbuchsee 

(31.10.)
Steffen-Bruggmann Siegfried,  

Grossdietwil (21.11.)
Stutz Walter, Lupfig (27.11.)
Tagliabue Antonio, Viganello (27.10.)
Tagliaferro-Wermers Maria,  

Eschlikon TG (13.11.)
Talleri-Wenker Alice, La Sagne NE 

(06.12.)
Thoeni Katharina, Wetzikon ZH (27.10.)
Toffel-Gremaud Lucienne,  

Pâquier-Montbarry (08.12.)
Vezzoli Diego, Bedano (12.10.)
Votta-Vilares Maria Del Carmen, 

Roma (Italie) (12.12.)
Walther Giacumin, Champfèr (27.11.)
Wettstein Alexander, Urtenen- 

Schönbühl (14.11.)
Wick-Sauter Bruno, Balterswil (09.11.)
Windler Hildegard, Basel (05.11.)
Winterberger Ernst, Meiringen (21.11.)
Zanolla Maria, Cham (15.11.)
Zazzali Cesare, Bedonia (Italie) 

(24.11.)
Zeller Ernst, Speicher (31.10.)
Zimmerli Katherina, Olten (24.11.)

80 ans
Aftonidis Lefter, Igis (11.11.)
Amrhein Peter, Engelberg (19.11.)

Amsler-Fuerer Rosmarie, Bühler 
(29.10.)

Antoniazzi Graziano, Quartino 
(22.11.)

Appert-Hess Verena, Schlieren 
(13.11.)

Ardin André, Onex (14.10.)
Aregger-Henzmann Margrit,  

Niedergösgen (03.11.)
Aujouannet Marie-Claude, Genève 

(22.10.)
Ayats-Perritaz Marcelle, Veigy  

Foncenex (France) (02.11.)
Badel René, St-Légier-La Chiésaz 

(22.10.)
Bär Laurent, Bôle (12.10.)
Barcala José, A Estrada (Espagne)

(14.11.)
Berger Bruno, Hausen AG (18.11.)
Berger-Hofmann Liliane, Brugg AG 

(21.11.)
Biondini Dario, Leggia (09.10.)
Blättler Josef, Schwarzenberg LU 

(19.10.)
Bodenmann Rudolf, Siegershausen 

(17.10.)
Bollhalder Josef, Winterthur (24.11.)
Borer Anneliese, Laufen (05.11.)
Brander Helene, Zürich (29.10.)
Brander Richard, Zürich (05.11.)
Brunner Marianne, Romanshorn 

(27.10.)
Brunner-Hunziker Annemarie,  

Iseltwald (26.11.)
Brunner-Vogel Martha, Naters 

(05.12.)
Bucher Friedrich, Zollikofen (04.10.)
Bucher-Curti Franziska, Wilen bei 

Wollerau (31.10.)
Bühler Ernst, Aesch BL (15.11.)
Bütikofer Hans, Kernenried (16.10.)
Cantieni-Egli Agnes, Tamins (14.11.)
Capoferri Federico, Seseglio (10.10.)
Caruso-Jungi Heidi, Zürich (01.12.)
Casserini Bruno, Heiden (28.11.)
Champod-Geiser Thérèse,  

Treycovagnes (21.11.)
Coray-Schuoler Rita, Zürich (08.12.)
Corniche Patrice, Crissier (09.11.)
Crettenand-Pralong Cécile,  

Haute-Nendaz (26.11.)
Daetwyler Margrit, Emmenbrücke 

(14.10.)
Dall̀ Antonia-Pagotto Angela,  

Endingen (04.11.)
Däpp-Marschall Elisabeth,  

Reichenbach im Kandertal (15.11.)
De Mitri Giovanni, Prilly (19.10.)
Dolderer Xaver, Churwalden (09.12.)
Donze Isabelle, Meyrin (19.10.)
Eberhard Alfred, Messen (12.12.)
Ennesser-Ackermann Marie- 

Antoinett, Granges-Paccot (15.11.)
Enzler-a Marca Margrit, Walchwil 

(31.10.)
Escandon-Vilanova Jesusa, Vevey 

(23.10.)
Fäh Reinhard, Kaltbrunn (04.11.)
Fankhauser Daniel, Oberbalm (12.10.)
Fantastico Vito, Genève (08.11.)
Florin Johann, Küblis (20.11.)
Föllmi Karl, Feusisberg (21.11.)
Fryand-Frankiny Marie, Gampel 

(12.12.)
Germanier-Grognieux Simone,  

Châtelaine (21.10.)
Gianinazzi Roberto, Cadro (25.10.)
Guillaume Bernard, Provence (08.12.)
Habegger Peter, Nidau (24.11.)
Hardegger Werner, Gams (07.12.)
Hinni-Bucher Klara, Mamishaus 

(30.10.)
Huber-Schätti Elisabeth, Beringen 

(26.11.)
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Imhof Adolf, Unterkulm (19.10.)
Jaquier Henri, Troinex (01.12.)
Jeanneret Frédéric, La Cluse-et- 

Mijoux (France) (14.11.)
Jordan Helene, Basel (30.10.)
Kaiser Peter, Rheinfelden (09.11.)
Kämpfer Willi, Grosswangen (06.10.)
Keller Roman, Sirnach (13.11.)
Kormann Rudolf, Brig (02.11.)
Krebs Walter, Dietlikon (16.11.)
Kuster Anton, Rothenburg (03.11.)
Küsterling René, Hornussen (23.11.)
Kyburz Rudolf, Hunzenschwil (19.11.)
Laffranchini-Gilardi Eide (Heidi),  

Bellinzona (10.10.)
Lagnaz Antoinette, Lucens (19.11.)
Lardi Francine, Cheseaux-sur- 

Lausanne (20.11.)
Locher Hans, Ranflüh (12.10.)
Lüscher Adolf, Muhen (09.11.)
Luyet Germain, Granois (Savièse) 

(07.11.)
Mäder Jakob, Salvenach (09.12.)
Maistre Jean-Baptiste, La Sage (21.11.)
Marti Hugo, Minusio (11.10.)
Mathieu Franz, Agarn (01.12.)
Merli-Della Giovanna Rita,  

Pregassona (08.11.)
Mock Fritz, Zürich (11.10.)
Müller Adolf, Gals (30.10.)
Müller Karl, Flüh (04.10.)
Nietlispach Burkard, Muri AG (28.11.)
Nussbaumer Josef, Bellevue (04.12.)
Nussbaum-Messerli Susanna, Lüt-

zelflüh (30.11.)
Obrist Max, Laufenburg (02.12.)
Ory Blaise, Develier (11.10.)
Pauchard-Geinoz Marilyse, Bulle 

(17.11.)
Perret Claude, Grattavache (11.11.)
Pesse Marc, Genève (15.10.)
Pichler Richard, Basel (15.11.)
Quadri Rosangela, Stabio (18.11.)
Radlbeck-Frieden Margaretha, Riva 

San Vitale (28.10.)
Renaud Pierre, Yverdon-les-Bains 

(15.10.)
Rengel August, Seuzach (25.11.)
Rey Jean-Pierre, Montet (Broye) 

(28.11.)
Rosa-Tapia Teresa, Bern (03.12.)
Roth-Kaufmann Erna, Gohl (04.10.)
Rouvinez René, Grimentz (10.11.)
Rüfenacht Fritz, Burgdorf (21.10.)
Ruggirello-Spillmann Eveline, Aarau 

(08.11.)
Rusconi Roberto, Cavigliano (14.10.)

Schafer Oswald, Niederwangen bei 
Bern (26.10.)

Schafflützel Josef, Ebnat-Kappel 
(25.11.)

Schenk Andreas, Langenthal (21.10.)
Scherrer Carl, Ostermundigen 

(03.12.)
Schmid Ernst, Frutigen (03.12.)
Schmidiger Werner, Aegerten (06.10.)
Schmutz Françoise, Cully (09.12.)
Schneider-Weber Lydia, Bern (15.10.)
Schultheiss Alfred, Basadingen (20.11.)
Schürch Rudolf, Selkingen (18.11.)
Schwegler Alois, Sursee (06.12.)
Selva Anton, Weesen (05.12.)
Sivritepe Doendue, Embrach (20.10.)
Spicher Peter, Ueberstorf (01.12.)
Spiess Walter, Dachsen (01.12.)
Stalder-Bader Therese, Flumenthal 

(29.11.)
Steffen Heinrich, Therwil (08.12.)
Steiner Heinz, Birsfelden (18.10.)
Stemberger Armin, Petit-Lancy (09.12.)
Stockalper Albert, Mörel (12.12.)
Streit Alfred, Mönchaltorf (19.11.)
Tétaz-Potterat Anne-Marie, Morges 

(25.11.)
Thétaz Andrée, Praz-de-Fort (26.11.)
Unterholzner-Zimmermann Emilie, 

Netstal (21.11.)
Vitelli Stephan, Langendorf (30.11.)
Vögele Fridolin, Münsingen (14.11.)
Vonlanthen Hubert, Magnedens 

(09.11.)
Wälti Peter, Münsingen (29.11.)
Wanzenried Ernst, Erlenbach im  

Simmental (16.10.)
Weber Thomas, St. Gengoux National 

(France) (21.10.)
Wermelinger Pierre, Genève (16.10.)
Widmer Christine, Schneisingen 

(04.12.)
Wiederkehr-Wehrle Annemarie, Boll 

(10.11.)
Wolfgang René, Yvonand (29.10.)
Zimmermann Rudolf, Bachenbülach 

(29.10.)
Züst Jakob, Hundwil (16.10.)

75 ans
Achermann Eugen, Wiesendangen 

(14.11.)
Alagia Giuseppina, Bern (16.11.)
Althaus Jean - Pierre, Täuffelen (13.10.)
Arnold Hans-Peter, Zürich (07.12.)
Arnold Rolf, Bachenbülach (14.11.)
Bachmann Franz, Sattel (21.10.)

Bachmann Verena, Frauenfeld (28.11.)
Bader Katharina, Unterkulm (03.12.)
Bandel Hans, Buchs ZH (07.12.)
Bäni-Vuilleumier Jeannette, Uerkheim 

(08.11.)
Baumann Irène, Bolligen (10.10.)
Bertholet-Sandrin Danièle, Bière 

(06.12.)
Bessard Raymond, Saillon (13.11.)
Beyeler Werner, Schwarzenburg 

(10.11.)
Biedermann Peter, Wohlen AG (29.10.)
Bieri Rudolf, Bern (10.12.)
Bini Carla, Olivone (04.10.)
Bissat Raymond, Yvonand (02.11.)
Blümmel Werner, Pfyn (13.10.)
Bolliger Walter, Schlossrued (31.10.)
Bongiorno Giuseppe, Vufflens-la-Ville 

(06.11.)
Borello Jean-Michel, Lausanne (16.11.)
Borsatti Antonio, Zürich (26.10.)
Bortoli-Spörri Hanna, Taverne (16.10.)
Brunschwiler Josef, Altendorf (05.10.)
Brunschwiler Katharina, Altendorf 

(18.10.)
Bryner Hugo, Küssnacht am Rigi 

(02.11.)
Büche Walter, Schwanden (09.12.)
Buehlmann Suzanne, Lutry (13.11.)
Buetzer-Schmitter Anna, Boll (27.11.)
Burgy Roland, Marly (07.12.)
Cattin Max, Juriens (20.11.)
Cebellan Angel, Zürich (06.10.)
Chassot Francis, Fribourg (05.10.)
Chollet Jacqueline, Pully (17.11.)
Conde Montana Freijo Amable, Lugo 

(Espagne) (22.10.)
Cuvit-Gasser Christine, Fully (12.12.)
Derungs Ignaz, Obersaxen (03.12.)
Desmaris-Brasey Gabrielle, Nyon 

(02.12.)
Dietrich Max, Rikon im Tösstal (08.12.)
Dreier Hans Jürg, Bern (06.10.)
Dubosson Gérald, Troistorrents 

(20.10.)
Duchini Elisabetta, Giubiasco (19.10.)
Durier Michel, Troistorrents (04.10.)
Durrer Niklaus, Cham (24.11.)
Equey Jean-Claude, 

Romanel-sur-Lausanne (25.11.)
Fähndrich Josef, Baar (30.11.)
Favre-Schuwey Paula, Pringy (11.12.)
Feger-Stadelmann Margrit, Nottwil 

(09.11.)
Feissli Robert, Ostermundigen (13.11.)
Ferretti Roberto, Lugano (14.10.)
Fertitta Antonio, Zürich (10.12.)
Fischer Paul, Bronschhofen (14.11.)
Fontaine Bernard, Petit-Lancy (09.11.)
Frossard-Ducret Gladys,  

Arzier-Le Muids (05.10.)
Fuchs Anton, Sirnach (08.10.)
Füglistaler Maria, Zürich (01.11.)
Gantenbein Kurt, Hausen am Albis 

(03.12.)
Gartmann Elsbeth, Safien Platz (25.10.)
Gehrig Kurt, Zürich (08.11.)
Gfeller Paul, Bern (20.10.)
Gianella Enrico, Gentilino (17.10.)
Gisler Felix, Seedorf UR (10.12.)
Gitz Oskar, Naters (13.11.)
Graber Alfred, Birsfelden (04.10.)
Grimaître-Carnal Monique,  

Courtedoux (05.11.)
Grin Colette, Mézières VD (12.10.)
Gruner René, Langendorf (23.11.)
Guillet Jean-Marie, Carouge GE 

(24.10.)
Gurtner-Oury Marianne, Mühleberg 

(17.11.)
Hättenschwiler-Zahner Margrit, 

Thalwil (11.11.)
Häuptli Armin, Lostorf (21.10.)
Hediger-Winkelmann Lilly,  

Herrenschwanden (09.12.)

Henz Urban, Wahlen bei Laufen 
(09.11.)

Hepp Hana, Zürich (15.10.)
Holer Franz, Magden (30.10.)
Huber Josef, Niederwil AG (05.10.)
Hunziker Alfred, Oberbalm (23.10.)
Inäbnit Andres, Diemtigen (16.11.)
Iseppi Quinto, Chur (28.11.)
Jaberg-Schwab Edith, Aarberg (07.10.)
Jakober Gregor, Alpnach Dorf (19.10.)
Jaquier Christian, St-Sulpice VD 

(21.10.)
Jaun Alfred, Meiringen (09.10.)
Jeker-Diemand Lucie, Rotkreuz 

(07.10.)
Joly Gérald, Genolier (23.11.)
Jurietti Giacomo, Bellinzona (09.11.)
Kaiser Peter, Zürich (27.10.)
Kälin Johann, Meilen (26.11.)
Keller Ruth, Endingen (15.10.)
Kessler-Munz Anny, Uetikon am See 

(07.10.)
Kneubühler Johann Walter, Luzern 

(15.11.)
Knuchel-Sterchi Marianne,  

Bätterkinden (01.12.)
Koller-Tschudi Yvonne, Genève (27.10.)
Kreis Verena, Zürich (12.10.)
Kressibucher Franz, Gossau SG (13.11.)
Kuide Jean-Marie, Plan-les-Ouates 

(11.11.)
Kunz Ulrich, Känerkinden (09.10.)
Lachat Margareta, Therwil (20.10.)
Lancellotti Giuseppe, Pedrinate (02.11.)
Lanz Hans Jakob, Huttwil (28.10.)
Lawrence David, Malaga (Espagne) 

(05.10.)
Lopez Rodriguez Maria del Carmen, 

Sigras/Cambre (Espagne) (28.11.)
Lopez Vicente, Bülach (16.11.)
Lüthi-Stampfli Elisabeth, Balm bei 

Günsberg (05.10.)
Maag Walter, Dübendorf (22.11.)
Maffeis Lucia, Pugerna (17.10.)
Maier Ursula, Zürich (27.10.)
Maillefer Daniel, Ballaigues (06.11.)
Manser Claudia, St. Gallen (24.11.)
Marchand Bernard, Épalinges (17.10.)
Marcoli-Ghirlanda Piera, Biogno- 

Beride (11.11.)
Martini Russo Vida, Aarau Rohr (17.11.)
Mathis-Malär Margrith, Valzeina 

(24.10.)
Mazotti Anton, Visp (14.11.)
Meer Hans, Ostermundigen (11.11.)
Meier Beat, Watt (04.10.)
Melena-Torello Lucia, Ostermundigen 

(11.12.)
Melzi-Cafaro Maria, Niederwangen BE 

(03.12.)
Menétrey-Chatelain Rose-Marie,  

Le Mont-sur-Lausanne (23.11.)
Messmer-Müller Beatrice, Rheinfelden 

(06.11.)
Mosimann Jürg, Bremgarten bei Bern 

(21.10.)
Mosimann Verena, Bärau (18.11.)
Mugglin Urs, Bern (25.11.)
Müller Jörg, Grabs (16.10.)
Müller Urs, Ernen (28.10.)
Mumenthaler Hans-Peter,  

Ostermundigen (03.11.)
Noverraz Jacques, Vuiteboeuf (30.11.)
Nussbaumer Emil, Mettmenstetten 

(02.11.)
Nyffeler-Bläsi Rosmarie, Dulliken 

(20.10.)
Ott Arnold, Ottenbach (10.10.)
Pache-Maret Micheline, Genève 

(28.10.)
Pargätzi-Jörg Lilly, Domat/Ems (30.11.)
Parpan Johann, Beatenberg (02.12.)
Peter Margrith, Zürich (17.11.)
Pochon Jean-François,  

Villars-sur-Glâne (30.10.)

Cours d’introduction pour fonctionnaires de l’ancien arrondissement 
 postal III en 1953 à Thoune
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Poste d’observation

Probst Urs, Basel (10.11.)
Rajapaksha Yapa Udeni,  

Grand-Lancy (08.11.)
Riedi Leo, Chur (06.11.)
Rodriguez Carballal Maria,  

Aldosende (Espagne) (08.10.)
Salzmann Gerhard, Naters (18.10.)
Sassella Ilvo, Malvaglia (11.11.)
Sattler Brigitte, Zürich (04.11.)
Schertenleib Francis, Neuchâtel 

(15.10.)
Schmid Bernadette, St. Gallen (03.11.)
Schmid Esther, Arbon (19.11.)
Schmid Michel, Chur (10.11.)
Schmid Paul, Märwil (16.11.)
Schmidiger Eduard, Muttenz (23.10.)
Schneeberger Jakob, Hörhausen 

(30.11.)
Schönenberger Marcel, Rüti ZH 

(16.11.)
Schwarz Esther, Zürich (11.11.)
Seiler Josef, Künten (31.10.)
Spiess Hugo, Mollis (08.10.)
Stauffer-Straubhaar Carmen,  

St-Aubin-Sauges (08.12.)
Stempfel Liliana, Vezio (15.10.)
Storni Luciano, Figino (23.11.)
Strässle-Knauth Dorita,  

Oberdiessbach (18.10.)
Suter Hansruedi, Gränichen (02.12.)
Svensson-Fink Astrid, Ostermundigen 

(31.10.)
Total René, Schaffhausen (26.10.)
Tran-Mac Thi My Le, Écublens VD 

(10.10.)
Urech Walter, Othmarsingen (20.11.)
Urech-Weber Elisabeth, Erlinsbach 

(28.11.)
Ursenbacher Albert, Bursins (15.11.)
Varidel Philippe, Orbe (02.12.)
Vaucher René, St. Ursen (21.11.)
Wagner Walter, Burgdorf (17.10.)
Wascher-Urech Margaretha, Basel 

(20.10.)
Widmer Ernst, Müllheim-Wigoltgn 

(07.12.)
Wiedmer Ulrich, Diepflingen (04.10.)
Wild Elsbeth, Flurlingen (27.11.)
Wirth Hans Rudolf, Murten (13.11.)
Zurbriggen André, Naters (14.10.)

RETRAITE

Communication
Fedele Carlo, Bern

Informatique/Technologie
Geissbühler Andreas, Bern
Meyer Reto, Bern

Immobilier
Botelho de Carvalho Pereira Maria, 

St. Moritz
Cicala Orazio, Basel
Da Cruz-Da Silva Dias Idalina, Vevey
Fiorentino Giuseppe, Zürich
Ramo-Di Masi Francesca, Lausen
Zenuni Djuljisaje, Lausanne

Finances
Aarts Julius Carolus Josephus Maria, 

Bern
Marascio Domenico, Zürich
Persoud Cécile, Bern
Rotzetter Bernhard, Bern
Tschanz Cornelia, Gümligen

Personnel
Huber Rahel, Bern
Roth Sylvie, Bulle
Then Susanne, Bern

Services logistiques
Aeschlimann-Brogli Irmgard, Möhlin
Altorfer Beat, Glattbrugg
Annen Jürg, Baar
Bachmann Rolf, Ostermundigen
Barmaz Luc, Sion
Bastian Noëlla, Champéry
Bättig Adrian, Kriens
Berchtold-Wirth Pia, Zürich
Berney Jean-Daniel, Lausanne
Biberstein Jörg, Subingen
Bislin Werner, Untervaz
Bissig Gerhard, Zürich
Bitzi-Wigger Monika, Malters
Blaich-Dos Santos Rosa Maria, Zürich
Blasi-Litscher Helene, Trübbach
Bleisch Martin, Wattwil
Bolli Armin, Schaffhausen
Borner Josef, Allschwil
Bostraj Kumrije, Zürich
Bregnard Anouk, Bevaix
Brügger Werner, Adelboden
Bucher Hugo, Oberwil BL
Buchmeier-Senn Bernadette, Wängi
Buchs Martin, Bulle
Businger Max, Zürich
Caduff Johann, Laax GR
Capol Edith, Neukirch
Cascetta Marcel, St. Gallen
Cendon Enrique, Zürich
Chiffelle Marc-André, Genève
Clivaz Eric, Sierre
Conus Bernadette, Langenthal
Danzi-Aubonney Chantal, Corjolens
Decuyper Serge, Genève
Delmenico-Fehlmann Sonja,  

Engelberg
Delporte Eric, Genève
Deubelbeiss Marcel, Sirnach
Deville Roger, Genève
Duc Daniel, Granges VS
Dunjic Mladen, Frauenfeld
Dürmeyer Ilona, Sirnach
Fellay Serge, Martigny
Fernandes Pires Luis Manuel, Zürich
Fischer Beat, Basel
Fleury Joël, Rapperswil SG
Frei Silvia, Bütschwil
Gehrig Ursula, Härkingen
Gehrig-Bürkli Edith, Malters
Grossenbacher Armin, Genève
Gugler John, Fribourg
Gurtner Bruno, Neuenhof
Hauser Werner, Amriswil
Hobi Monika, Zürich
Honauer Markus, Wädenswil
Huggler Erich, Adliswil
Hüsser Wilhelm, Frick AG
Huwiler Herbert, Emmenbrücke
Ilic-Zivanovic Vera, Zürich
Imoberdorf Christoph, Brig
Iseli Daniel, Bern
Jorio Sonia, Cadenazzo
Julmi Martin, Härkingen
Jüni Sandra, Schönbühl
Keller Susanne, Bern
Knobel Giancarlo, Buchs AG
Knuchel Jean, Moutier
Krasnic Nadir, Frauenfeld
Kühni Laila, Sulgen
Küng Roger, Belp
Künzi Alfred Ernst, Basel
Kurmann Anton, Rothenburg
Lätt Patrick, Éclépens
Ledermann Friedrich, Oetwil am See
Licini Urs, Mägenwil
Lienhard Ulrich, Zürich
Lopes José, Zürich
Louis Felix, Urdorf
Lüscher Daniel, Oberentfelden
Lüthi Roland, Ostermundigen
Madörin Astrid, Courtaman
Marghitola Nadia, Grono
Martin-Alonso Maria-Inès, Zürich

Mirra Joaquim, Genève
Monnard Eric, Lonay
Monnet Claude-Alain, Lausanne
Moreschi Gabriele, Cadenazzo
Moser Sergio, Grancia
Mouratinho Nunes Antonio, Kriens
Muster Marcel, Allschwil
Neukom Jürg, Bülach
Neukomm Hugo, Bern
Niederhauser Silvia, Egerkingen
Oehler Martin, St. Gallen
Oliveri Francesca, Basel
Padar Anton, Biel/Bienne
Pantillon Jacques, Boudry
Pavlovic Sinisa, Zürich
Pedretti Renzo, Zürich
Perez Fernando, Daillens
Queloz Christian, Delémont
Reguin Patrice, Yverdon
Romaniello Renato, Genève
Roming Jürgen, Reinach BL
Röthlisberger Peter, Ostermundigen
Saliji Ljutvi, Frauenfeld
Salvetti Adriano Paolo, Pratteln
Santomaso Ivo, Founex
Schiesser Kaspar, Schwanden GL
Schmid-Docteur Michele, Zürich
Schnider-Grob Agnès, Buochs
Schrag Urs, Burgdorf
Schwarz Eliane, Bremgarten AG
Schweizer Peter, Ostermundigen
Silva Da Cruz Andres, Lausanne
Stanojlovic Nebojsa, Härkingen
Steiner Georg, Steg-Gampel
Stoop Paul, Walenstadt
Suter Josef, Küssnacht am Rigi
Tannir-Ribet Rosa Maria, Zürich
Taochy-Paula Maria, Éclépens
Tasic-Radulovic Andjelka, Zürich
Teixeira da Silva Carlos Alberto,  

Urdorf
Trebo Urs, Zürich
Vargiu Alessandro, Cadenazzo
Vergères Jean-Daniel, Sion
Vuilliomenet Purificacion, Échallens
Wäckerling Jean-Pierre, La Chaux-

de-Fonds
Waser-Plüss Barbara, Aarburg
Wittwer Hans Peter, Bern
Wyss Christoph, Thun
Zumstein Fritz, Langenthal

PostLogistics SA
Neumayer Klaus Günter, 

St. Margrethen

RéseauPostal
Brünisholz-Schmoutz Martine,  

La Tour-de-Peilz
Champion Elsbeth, Birsfelden
Degiampietro Silvio, Wildegg
D’Ignoti Manuela, Neuchâtel
Dürrenberger Maya, Liestal
Dürr-Schöb Daniela, Buchs SG
Egger-Brunner Beatrice, Gais
Hatt-Baumgartner Erika, Schaffhausen
Hofmann-Wenger Ursula, Biel/Bienne
Huguenin-Elie Claude, Bern
Iseli-Dick Susanna, Fulenbach
Kaufmann-Gertsch Ursula, Interlaken
Kobelt Barbara, Zug
Manser Regula, Schlieren
Marty Katia, Yverdon
Michellod-Peney Nicole, Aigle
Nanchen Nicole, Monthey
Nanchen Stéphane, Collombey
Ruosch Margrith Ursula, Klosters
Samland Andrea, Glattbrugg
Schneiter-Baumgartner Brigitte,  

Hasle-Rüegsau
Schütz Marlene, Bern
Spychiger Daniel, Lyss
Waldmeier-Kaufmann Jeannette,  

Sissach

PostFinance
Aeschlimann Stephan, Bern
Gilgen Walter, Bern
Meier Elsbeth, Niederurnen
Meier Monika, Bern
Neuenschwander Rene, Bern
Rüegg-Amstutz Ursula, Bern
Schenk Yvonne, Biel
Steiner Jürg, Basel
Viganò-Vanetti Danila, Bellinzona

Services de mobilité
Bender Claude-Robert, Martigny
Charmillot Philippe Henri Joseph, 

Develier
Fuchser Jeanneret Caroline, Bern
Hohler Hanspeter, Möhlin
Iseli Dieter, Bern
Keller Markus, Frauenfeld
Lauterburg Daniel, Bern
Litaiem Susanne, Sion
Maître Anita, Porrentruy
Rohrer Niklaus, Sarnen
Roth Jean-Jacques, Develier
Schütz Bernhard, Frick
Stauffer Roland, Bern
Torrent Jacques Jean Louis, Savièse
von Moos Jon, Chur

Presto Presse-Vertriebs AG
Franchini Yvonne, Rothenburg
Hubmann Mario, St. Gallen

NOS REGRETTÉS

Retraités
Abadzic Nedeljko, Chexbres (1970)
Baumann Ernst, Steffisburg (1934)
Bertholet Antoinette, Montpreveyres 

(1945)
Berthouzoz-Carnal Liliane, Conthey 

(1951)
Beyeler Rudolf, Toffen (1948)
Bieri-Wittwer Verena, Alpnach Dorf 

(1955)
Blaettler Elisabeth, Kehrsiten (1936)
Blättler Gottfried, Knonau (1937)
Borloz Pierrette, Oron-la-Ville (1928)
Bourqui Henri, Versoix (1932)
Brüllhardt Heinz, Lobsigen (1937)
Buehler Erwin, Wolhusen (1938)
Bueschlen Gottfried, Vicques (1944)
Bulle Maurice, Vufflens-la-Ville (1940)
Burket-Vollenweider Heidi, Zwillikon 

(1943)
Caflisch Johann Georg, Chur (1938)
Canonica Mario, Giubiasco (1936)
Catillaz Jean-Marc, Fribourg (1956)
Chassot Jacques, Martigny (1944)
Chevillat Laurent, Neuchâtel (1949)
Christ-Pauli Gabriele, Rheinfelden 

(1963)
Ciprian Wilhelm, Glarus (1935)
Clopath Jakob, Zillis (1931)
Crameri Prospero, Richterswil (1941)
Crettol Lucette, Mollens VS (1937)
Degen Edwin, Kriens (1936)
Dolf Benedikt, Wergenstein (1957)
Druey Yvonne, Faoug (1937)
Dubler Friederike, Zürich (1930)
Durschei Placi Giusep, Disentis/ 

Mustér (1935)
Edder Hubert, Lausanne (1934)
Enderli Jakob, Zimmersheim  

(France) (1945)
Engetschwiler Paul, Oberwil bei Zug 

(1927)
Engler Georges, Luzern (1943)
Fioretta Helene, Salavaux (1927)
Fischer Mathilde, Frauenfeld (1925)
Fischer Ernst, Meisterschwanden 

(1935)
Fogliani Cleto, Viganello (1931)
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Follonier Evariste, Mase (1935)
Forrer Niklaus, St. Moritz (1935)
Forster Edith, Gossau (1950)
Frauenfelder Julius, Thusis (1930)
Frei Jacqueline, Dättwil AG (1960)
Friederich-Baur Marianne, Basel

(1956)
Gazerro Guglielmo, Luzern (1931)
Gehri-Leiser Irène, Worben (1953)
Gilgen Margarethe, Rubigen (1930)
Gillard Willy, Avry-sur-Matran (1952)
Graber Josefa, Zürich (1931)
Grandchamp-Vodoz Georges,  

Lausanne (1939)
Greppin Georges, La Chaux-de-

Fonds (1937)
Grossniklaus Ernst, Vers-chez-Perrin 

(1949)
Guerry-Vuilleumier Hélène,  

La Chaux-de-Fonds (1941)
Guggisberg Alfred, Bern (1928)
Hadzievski Klime, Nyon (1949)
Hartmann Huldreich, Alt St. Johann 

(1939)
Häseli Marcel, Gipf-Oberfrick (1934)
Hauri Willy, Bernex (1943)
Hegetschweiler René, Ehrendingen 

(1958)
Hiltbrunner-Hoesli Verena, Wabern 

(1946)
Hintermann Max, Bolligen (1931)
Hofer Fritz, Kriens (1936)
Hofer Martha, Burgdorf (1925)
Huber Heinz, Lanzenneunforn (1943)
Inderkum Oskar, Sempach Station 

(1936)
Jaccaud Roger, Lausanne (1925)
Jeanclaude-Oppliger Albert,  

Prangins (1939)
Joerger Bruno, Urdorf (1942)
Jordi Paul, Flerden (1945)
Käppeli-Brand Liselotte, Luzern (1942)
Keist Adolf, Luzern Reussbühl (1933)
Kneubühler-Baumann Margrit,  

Derendingen (1928)
Krähenbühl-Zumstein Heinz,  

Münchenbuchsee (1938)
Krieg Ernst, Münchenbuchsee (1930)
Kunz Gottlieb, Egg bei Zürich (1933)
Lacroix Nunzia, Genève (1941)
Laporte Guy, Sion (1954)
Lavanchy Isabelle, Genève (1932)
Leibundgut Ernest, Grandevent (1932)
Lerch Johann, Sursee (1932)
Leuenberger Rosmarie, Dietikon (1958)
Liechti Hansruedi, Langnau im  

Emmental (1932)
Martini Moreno, Zürich (1960)
Mathez Andre, La Chaux-de-Fonds 

(1932)
Meier-Wey Josefine, Büttikon AG 

(1940)
Mermod Henri, Clarens (1931)
Mermoud Jean-Claude, Genève (1930)
Michel Fernand, Carouge GE (1932)
Mörgeli Rolf, Zürich (1936)
Mosimann Hansueli, Rapperswil BE 

(1933)
Müllener Albert, Grund bei Gstaad 

(1949)
Müller Walter, Winterthur (1952)
Neuhaeusler Cla, Sent (1928)
Nold Romina Sarah, Schwarzenburg 

(1985)
Notter Armin, Zürich (1957)
Nufer Heinz, Zollikofen (1933)
Nussbaum Heinz, Bottmingen (1935)
Obrist Sophie, Baden (1929)
Orosz Piroska, Bern (1927)
Perroud Maurice, Grattavache (1954)
Pfeuti Hansruedi, Ittigen (1932)
Picchetti Morena, Sementina (1962)
Piller Peter, Düdingen (1936)
Praz Josette, Neuchâtel (1939)

Preisig Arthur, Landquart (1939)
Probst Susanna, Zürich (1957)
Putallaz Gabriel, Aven (1934)
Razek Susanna, Bolligen (1942)
Ruchti-Nef Elsa, Spiez (1941)
Rutz Heidi, Dübendorf (1928)
Sallin Albert, Broc (1935)
Salzmann Inci, Ostermundigen (1970)
Schafer Bruno, Schmitten FR (1940)
Scheuner Walter, Arboldswil (1940)
Schindler Andrée, Genève (1927)
Schlaepfer Ernst, Romanshorn (1931)
Schläppi Daniel, Bellmund (1948)
Schlatter-Gaeumann Walter,  

Uetendorf (1935)
Schnider Oskar, Luzern (1939)
Soller Max, Stans (1957)
Sommer-Blaser Franziska, Gampelen 

(1965)
Spahr Ernst, Unterseen (1929)
Spiess Otto, Schaffhausen (1933)
Stähli Hugo, Sigriswil (1944)
Steiger Josef, Knutwil (1938)
Steiner Roger, Onex (1929)
Steiner Walter, Ried-Brig (1937)
Stoeckli Willy, Murten (1927)
Studer Werner, Vinelz (1947)
Surdez Philippe, Le Locle (1957)
Sutter Arthur, Zürich (1931)
Telley Dominique, Charmey 

(Gruyère) (1958)
Thorimbert Gilbert, Genève (1929)
Thuillard François, Yverdon-les-Bains 

(1943)
Tinguely-Clerc Evelyne, 

Villars-sur-Glâne (1942)
Tomamichel Sisto, Losone (1934)
Tornay Philippe, Martigny (1955)
Trachsel Hans, Ostermundigen (1940)
Ulrich Fritz, Bern (1932)
Utzinger Rosemarie, Puichéric 

(France) (1941)
Villalba Maria, Torre del Mar /  

Malaga (Espagne) (1944)
Vogt Gilbert, Schaffhausen (1960)
Vuitel Henri, Neuchâtel (1929)
Weber René, Liestal (1944)
Winistoerfer Vreni, Hersiwil (1935)
Wuergler Rudolf, Zürich (1934)
Wuergler Heinz, Gontenschwil (1937)
Zaech Werner, St. Gallen (1934)
Zeller Erika, Urdorf (1952)
Zuellig Lilian, Horgen (1932)
Zufferey-Berard Henri, Sion (1937)
Zwimpfer Marianne, Luzern (1940)

Personnel actif
Personnel
Walther Peter, Bern (1968)

Services logistiques
Achermann Peter, Buochs (1976)
Bigler Sophie, Eclépens (1973)
Grandi Vinicio, Locarno (1959)
Lopes Rodrigues Joao Manuel, Zürich 

(1968)
Strässle Philipp, Zürich (1973)
Wagner-Castelmur Brigitta Julia, 

Bremgarten AG (1960)

PostFinance
Picchetti Morena, Bellinzona (1962)

Services de mobilité
Zurbriggen Erich, Saas-Fee (1963)

Presto Presse-Vertriebs AG
Hauenstein Walter, Basel (1953)
Merki Peter Roger, Wetzikon ZH 

(1967)
Steiner Josef, Rothenburg (1938)
Tóth Béla, Rothenburg (1964)
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Personnel actif:
PostWeb (Portail RH / Données  
personnelles), auprès des 
Services RH compétents (selon dé-
compte de salaire) ou à l’adresse 
hrservices@poste.ch
Retraités:
Par écrit à: Caisse de pensions Poste,  
Viktoriastrasse 72, case postale,  
3000 Berne 22
Autres personnes abonnées: 
E-mail: abo@poste.ch  
Tél. 058 338 20 61

Informations utiles
Conseil social, Centre de carrière: 
058 341 40 40
santeetaffairessociales@poste.ch
Fonds du Personnel Poste:  
fondsdupersonnelposte.ch

Conditions des concours Pmag 
Sauf mention contraire, les conditions 
suivantes s’appliquent aux concours 
proposés dans le Pmag: seul le per-
sonnel de la Poste peut participer. Les 
gagnantes et les gagnants sont tirés 
au sort et informés par la rédaction. 
Tout recours juridique est exclu. 
Aucune correspondance ne sera 
échangée.

Poste d’observation

Tes photos nous 
intéressent!

Tu as des photos à caractère 
historique de ta carrière à 

la Poste? Envoie-les à 
redaction@poste.ch avec la 
mention «Perles d’archives».

mailto:redaction@poste.ch?subject=Perles d'archives


40

Les arbres 
captent le CO2 

dans l’atmosphère 
et le transforment 
en oxygène (O2) 

et en carbone (C)

Bois de 
construction Résidus de bois après sciage,  

résidus de bois en forêt 
(contiennent env. 50% de carbone)

Installation de pyrolyse  
(de 400 à 900 degrés, 

selon le processus) Applications possibles. 
Dans ces produits,  

le carbone est durable-
ment fixé

Gaz Chaleur dégagée 

Emmurer le CO²Depuis peu, une usine de 
Maienfeld innove en produisant 
un béton écologique, neutre 
en CO . Son secret: le charbon ²
végétal, un matériau très 
prometteur qui extrait le CO   ²
de l’atmosphère pour le capter 
durablement. La Poste y a  
recours pour neutraliser les 
émissions de CO  qu’elle ne  ²
peut éviter.

Texte: Günseli Ünlü Illustration: Doreen Borsutzki 

Tu possèdes des meubles en bois? Si oui, tu contribues 
déjà à la lutte contre le changement climatique. En effet, 
durant leur croissance, les arbres absorbent une cer-
taine quantité de CO2. Si leur bois sert à construire une 
maison ou à fabriquer du mobilier, le CO2 qu’il renferme 
y reste stocké pendant toute la durée d’utilisation, et 
l’atmosphère en est ainsi libérée pendant des siècles.

C’est ce même principe qu’applique la société 
 Inkoh AG, à Maienfeld, pour capter durablement des 
centaines de tonnes de CO2: grâce à un processus de 
pyrolyse hautement efficace, elle produit du charbon 
végétal à partir de résidus de bois. Comme le charbon 
végétal fixe de grandes quantités de CO2, il pourrait bien 
changer la donne dans la lutte contre le changement 
 climatique. La Poste investit dans ce matériau en vue 
d’atteindre ses objectifs climatiques ambitieux et de 
contribuer à la protection du climat (voir entretien).

Béton écologique: baisse durable du CO  ²
Le béton traditionnel est le matériau de construction le 
plus utilisé en Suisse et il affiche un très mauvais bilan 
carbone. Afin d’y remédier, Logbau AG, basée à Maienfeld, 
s’est associée à la Haute école spécialisée OST de 

Climat



1 m3 de résidus de 
bois donne 300  

à 350 kg de charbon 
végétal, captant  

env. 1 tonne de CO2 

Additifs fourragers  
(pour la santé animale 

et l’hygiène des 
bâtiments d’élevage)

Adjuvants de béton  
(dans les matériaux de 
construction, comme 

p. ex. le béton 
écologique KLARK)

Charbon végétal

Substrat  
(amélioration  

des sols)

Brigitt Hausammann
Senior Manager  
Corporate Responsibility

41

 Rapperswil pour développer KLARK, un béton écolo-
gique d’un nouveau genre contenant le charbon végé-
tal tout aussi innovant de sa filiale Inkoh. Dans un 
 bâtiment, KLARK offre les mêmes qualités qu’un béton 
conventionnel, à une différence près: lors de la produc-
tion de ce béton, on y introduit autant de charbon 
 végétal que nécessaire pour obtenir un bilan carbone 
neutre. Un mètre cube de béton écologique peut 
 stocker jusqu’à 200 kilogrammes de CO2, ce qui cor-
respond à la quantité d’émissions produites lors de  
la fabrication d’un mètre cube de béton traditionnel. 

Parmi les bâtiments déjà construits avec ce béton 
figure notamment la halle de production d’Inkoh, dans 
les Grisons. Visuellement, le béton écologique se dis-
tingue peu de sa version classique. À la fin de sa durée 
de vie, il peut être intégralement recyclé sans laisser 
échapper le CO2 renfermé.

“Notre objectif 
climatique est  
aligné sur celui des 
Nations Unies”
Depuis 2022, nos objectifs climatiques sont bien 
plus ambitieux. Dans quelle mesure?

Nous misons sur des véhicules de distribution 
électriques, des chauffages sans énergie fossile et du 
courant vert. Pour atteindre l’objectif Zéro émission 
nette en 2040, nous devons réduire de 90% les émis-
sions de notre exploitation et de notre chaîne de 
 valeur. Les partenariats conclus avec des clients de 
PostFinance et la préférence accordée à des fournis-
seurs peu polluants nous y aideront.
Qu’en est-il des 10% restants?

Nous sommes en quête de solutions pour les 
 extraire de l’atmosphère et les stocker durablement. 
Actuellement, nous misons sur l’exploitation fores-
tière durable et sur le charbon végétal.
Comment prévenons-nous les critiques visant  
des entreprises qui mettent fallacieusement en 
avant leur neutralité carbone?

Nous faisons contrôler notre bilan des gaz à effet 
de serre et valider nos objectifs climatiques, tout en 
communiquant avec transparence.
Récemment, notre objectif climatique a été jugé 
conforme par la Science Based Targets initiative 
(SBTi). Qu’est-ce que cela signifie?

Notre objectif climatique est aligné sur celui des 
Nations Unies, qui est de limiter le réchauffement à 
1,5° C au maximum. La SBTi a soumis notre approche 
à un examen scientifique et elle l’a validée. C’est très 
important pour notre crédibilité.

Nous misons de 

plus en plus sur le rail pour 

le transport des lettres et des 

colis. Avec de nouvelles liaisons 

ferroviaires dès cet automne, nous 

devrions réduire nos trajets de transport  

en camion d’environ 900 000 km et  

générer ainsi 680 tonnes de CO2 en moins 

chaque année.

Outre sur le charbon végétal, la Poste mise aussi sur 
l’exploitation forestière active pour atteindre ses 
 ambitieux objectifs climatiques. Scanne le code QR  
pour savoir comment cela fonctionne et pourquoi  
nous avons acheté une forêt.



Partenaire principal de

Commander 

maintenant la carte 

de  randonnées!

poste.ch/ 

randonner

Randonnées
Un trésor d’idées pour  
les familles Participez  

dès maintenant  

au concours!

poste.ch/tirage- 

randonnee-pmag

https://www.poste.ch/tirage-randonnee-pmag
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Katrin Nussbaumer et Matthias Dietrich se partagent 
la direction de l’État-major du CEO Poste, à raison d’un 
taux d’occupation de 50% chacun. Ils assument la 
coresponsabilité d’une unité de fonction tout en étant 
assesseurs permanents au sein de la Direction du groupe. 
Ils consacrent le reste de leur temps (Matthias travaille  
à 100%, Katrin à 80%) à l’entretien des relations avec le 
Parlement et avec le propriétaire.

La gestion commune est-elle le modèle 
de demain? Katrin Nussbaumer et 
Matthias Dietrich se partagent un poste 
de direction, et constituent ainsi l’un 
des 70 tandems de coresponsables à  
la Poste. Nous les avons interrogés sur 
ce modèle, de plus en plus apprécié 
aussi chez nous.

Texte: Claudia Iraoui   Photo: Loan Schläppi

Katrin et Matthias, pourquoi occuper un poste de 
 direction à deux?

KN: La direction de l’État-major est une fonction pas-
sionnante, très exposée, touchant à de nombreux do-
maines. À deux, nous nous répartissons le t ravail au fur et 
à mesure et confrontons nos points de vue avant toute 
décision, ce qui nous rend bien plus efficaces. Nous nous 
entraidons aussi dans les situations délicates, liées au 
personnel, par exemple. La conduite partagée permet 
donc de répartir plus durablement les ressources, ce qui 
est à mon sens un avantage majeur, y compris pour 
l’employeur.

MD: Le poste en soi est ma motivation principale. 
Avec toutes les perspectives qu’il englobe, je le trouve 
passionnant. Dans une fonction de direction, on se  
sent parfois seul, ce qui n’est pas le cas quand on la par-
tage. Prendre des décisions en étant responsables à 

parts égales permet de fournir un travail d’une tout 
autre qualité.
Faut-il plus de temps pour trancher?

MD: Non. La discussion et la diversité favorisent la ré-
flexion et des décisions meilleures, souvent plus rapides. 
Face à certains problèmes, la capacité à s’imposer ne 
suffit pas, il faut parfois aussi faire preuve de flexibilité.
Quel est le secret d’une bonne codirection?

KN: Une pleine adhésion au modèle ainsi qu’une 
grande confiance mutuelle. Il importe également de res-
ter serein et de ne pas toujours chercher à s’imposer, ce 
qui représente à mes yeux un effort minime par rapport 
aux avantages de ce modèle de travail.

MD: Il faut un dénominateur commun: la même 
conception du leadership et une vision partagée de ce 
qui est essentiel pour la Poste, des principes et de la 
culture qui sous-tendent notre travail.

“Ne pas toujours 
chercher à s’imposer”

Gestion
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Travailler ensemble, même à 
1600 kilomètres de distance

Saroj Duwadi (à g.), en visite à 
Berne, et Patrick Gribi (à d.) 
travaillent habituellement à 
1600 kilomètres de distance.

Depuis cette année, nous employons 32 spécialistes informatiques à Lisbonne. 
Un chiffre appelé à augmenter. Mais pourquoi faisons-nous cela? La collaboration 
à distance fonctionne-t-elle vraiment? L’auteur de l’article s’est rendu sur place  
et sur le site informatique de Zollikofen pour s’en faire une idée.

Texte: Markus Williner

T hat’s cool!» se réjouit manifestement Patrick 
lorsque son collègue Saroj le guide à travers le 
protocole de test de la nouvelle application.  

La joie de Saroj est elle aussi perceptible: «La dernière 
fois, nous n’avions pas encore implémenté le lien ren-
voyant à la circonscription de distribution, maintenant 
ça fonctionne.» Ils rient tous les deux, soulagés. Aperçu 
d’une scène quotidienne au sein de l’unité IT de la Poste, 
où travaillent Patrick et Saroj: Saroj Duwaldi, 29 ans, 
comme ingénieur tests, Patrick Gribi, 32 ans, comme 
analyste de gestion. Ensemble, ils développent une ap-
plication de planification des services à domicile en 
fonction des jours de la semaine, appelée DOPLA, desti-
née au personnel de distribution de Services logistiques.

Saroj et Patrick travaillent en étroite collaboration. Et 
ce, malgré les 1600 kilomètres qui les séparent: Patrick 
opère depuis le site informatique de Zollikofen, tandis 
que Saroj se connecte depuis le site de développement 
informatique de la Poste au Portugal. Le campus IT de 
Lisbonne a ouvert ses portes au printemps. Il compense 
le déficit de spécialistes informatiques en Suisse. En 
 effet, en raison de l’évolution des besoins de la clientèle, 
de plus en plus de solutions, de processus et de procé-
dures de travail reposent sur l’informatique, y compris à 
la Poste. Et les spécialistes IT sont une denrée rare en 
Suisse: l’Institut d’études économiques de Bâle estime 
qu’il manquera 28 000 professionnels dans ce secteur 
d’ici 2030. Bien que la Poste ait planifié une augmenta-
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Reportage

“J’ai déjà eu la chance de  
me rendre une fois  

en Suisse et de  rencontrer 
mes collègues.”

32 spécialistes informatiques  travaillent actuellement dans les bureaux 
du campus IT de Lisbonne. À terme, ils seront plus d’une centaine.

tion de son personnel informatique en Suisse et qu’elle 
ait pris d’autres mesures pour améliorer son attractivité 
en tant qu’employeur, elle ressent elle aussi de près 
cette pénurie de main-d’œuvre qualifiée. Le campus IT 
au Portugal permet donc d’atténuer quelque peu le 
manque de personnel.

Des Lisboètes en visite en Suisse
Patrick et Saroj parcourent le protocole de test point  
par point. Le chemin est encore long avant que l’appli-
cation DOPLA ne soit un jour utilisée au quotidien par  
le personnel de distribution. Tandis que Patrick adopte 
le point de vue de Services logistiques et met en œuvre 
les exigences formulées pour l’application, Saroj s’assure 
que celle-ci est testée sous toutes les coutures.

À l’heure actuelle, 32 personnes de différentes natio-
nalités travaillent sur le campus IT dans la vieille ville  
de Lisbonne, dont environ un tiers de femmes. À terme, 
le campus devrait employer plus de 100 spécialistes. 
Mais en Suisse aussi, l’IT de la Poste entend continuer à 
se développer dans les années à venir. La collaboration  
à plus de 1600 kilomètres de distance et dans la langue 
de Shakespeare est quelque chose de nouveau pour  
la Poste, même si l’anglais est depuis longtemps utilisé 
dans l’informatique. Saroj, qui ne connaissait pas 
la Poste avant cela, est motivé à relever le défi: «J’ai déjà 
eu la chance de me rendre une fois en Suisse et de ren-
contrer mes collègues. Cela m’a aidé à comprendre quels 
sont les besoins de la clientèle en Suisse et comment 
l’aider à distance.» Pour les nouvelles personnes embau-
chées sur le campus IT de Lisbonne, la Poste organise 
une visite en Suisse dans les trois premiers mois. «La 
collaboration entre nous et nos collègues en Suisse s’en 
trouve nettement améliorée», approuve Nuno Pedro, 
responsable du campus IT de Lisbonne.

Le Portugal contribue à faciliter le travail 
du personnel de distribution
Saroj et Patrick ont plaisir à collaborer. «Je suis impres-
sionné par la vitesse à laquelle Saroj s’est familiarisé 
avec l’univers de la logistique jaune, qui est complète-
ment nouveau pour lui», déclare Patrick. «De plus, un 

regard extérieur permet toujours de mettre les choses 
en perspective et Saroj a déjà apporté beaucoup de 
contributions dont nous avons pu tenir compte», se 
félicite Patrick.

Le campus IT est une société affiliée détenue à 100% 
par la Poste. Lorsqu’il n’y a pas assez de spécialistes 
 informatiques disponibles pour un projet en Suisse, la 
Poste sollicite le Portugal pour obtenir les ressources 
manquantes. Une fois la collaboration instaurée, la dis-
tance est vite oubliée.

«La dernière fois, ça ne fonctionnait pas, tu te sou-
viens?», demande Saroj. «Oui. C’est super que tu aies 
corrigé ce bug, merci.» Le travail de Patrick et de Saroj 
sur l’application DOPLA représente leur contribution  
à l’amélioration des futures expériences clients as- 
sistées par l’informatique. Si, grâce à eux, la planifica-
tion des services à domicile se déroule mieux et que les 
lettres et les colis parviennent de manière encore plus 
fiable et plus rapide à leurs destinataires, le Portugal y 
sera aussi un peu pour quelque chose.
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Au siège EspacePost de Berne-
Wankdorf, il est de l’ordre de 
30 à 50 par an en moyenne. En  
cas d’urgence, tu peux t’adresser  
à l’équipe du service sanitaire 
 d’entreprise en toute confidentialité, 

car ses membres 
sont soumis à l’obligation de garder le 
secret. Il faut aussi savoir qu’ils ne 
peuvent pas délivrer de médicaments, 
pas même de l’aspirine, car la loi sur 
les produits thérapeutiques l’interdit.

Premiers secours: ne pas 
différer la remise à niveau
Tes connaissances sont-elles à jour? 
Si ton dernier cours de secouriste 
date quelque peu, le mini-parcours 
de rafraîchissement des connais-
sances de base en la matière est fait 
pour toi: outre des aspects essentiels, 
comme la position latérale stable,  
la réanimation et l’utilisation du défi-
brillateur, tu y apprendras aussi à 

Là pour toi  
en cas d’urgence
Petite blessure ou urgence vitale: il suffit d’appeler  
le service sanitaire d’entreprise pour une prise en 
charge rapide et efficace. Tu as plus ou moins oublié 
les bases des premiers secours? Alors inscris-toi  
au mini-parcours de remise à niveau.

Texte: Sasa Rasic

En cas d’urgence vitale, 
chaque minute compte. C’est 
pourquoi plusieurs sites de 
la Poste disposent d’un ser-
vice sanitaire, avec une équipe 
dûment formée et prête à in-
tervenir sur appel. Son numéro 
figure à divers endroits bien 
visibles sur le lieu de travail. 
Et aussi sur un autocollant  
sur les écrans.

Le service sanitaire d’entre-
prise s’entraîne régulièrement 
sur place avec divers scéna-
rios. Il est également mobilisé 
lors des campagnes de don  
du sang (voir encadré). Le 
nombre d’interventions varie. 

Donner son sang,  
c’est facile
Après l’été, les stocks sont au plus bas 
dans les services de transfusion, en raison 
de l’absence des donneurs ainsi que des 
délais d’attente liés aux séjours touris-
tiques dans des zones à risque (parmi les-
quelles actuellement les régions italiennes 
de l’Adriatique, touchées par le virus du 
Nil occidental).

Plusieurs fois par an, et sur différents 
sites, le personnel de la Poste a la possibi-
lité de donner son sang et de contribuer 
ainsi à sauver des vies. Au siège principal, 
des opérations de collecte ont lieu deux 
fois par an (généralement en juillet et en 
décembre). La prochaine se tiendra le 
19 décembre 2023. Tu peux aussi prendre 
rendez-vous auprès d’un centre de don: 
reservation.ichspendeblut.ch/fr.

L e nombre d’accidents professionnels a tendance  
à augmenter. Cette évolution se vérifie aussi à 
la Poste, où il y a eu sept cas pour 100 unités de 

personnel en 2022, d’après le rapport annuel. Inférieur  
à celui de l’année d’avant (7,4), ce chiffre représente tout 
de même une hausse sensible par rapport à 2018 (6,0).

Service sanitaire d’entreprise
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 reconnaître les divers symptômes de l’infarctus du 
myocarde et de l’accident vasculaire cérébral.

Le prochain mini-parcours a lieu le 26 octobre 2023, 
à EspacePost, Berne-Wankdorf. Tu estimes ne pas  
avoir besoin d’une remise à niveau? Alors, prouve-le!  
Un quiz rapide en ligne te permet de vérifier l’état de  
tes connaissances concernant les gestes de premiers 
secours et les numéros d’appel importants en cas 
 d’urgence. Tu sais ainsi immédiatement où tu en es  
et quels points il te faut revoir.

Inscription au 
mini-parcours

Services sanitaires d’entreprise
EspacePost 058 338 66 66
Zurich-Mülligen 058 386 51 50
Härkingen 0848 144 004
Frauenfeld 058 448 70 00
Zollikofen 079 541 62 34 et  

079 541 64 26

Urgences sanitaires 144
Police 117
Pompiers 118
Rega 1414
N° d’appel d’urgence int. 112
La Main Tendue 143
Institut toxicologique 145N
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Accéder au quiz  
(disponible unique-
ment en allemand)



Drapeau «Coming 
soon» de  Daniel Mettler 
(*1965) et  Pascale Wie-

demann (*1966), deux 
artistes originaires de 

Coire. Gare de Pontresi-
na, œuvre 3.2, Vias d’art 

Pontresina. 

Prochainement à 
Pontresina
L’exposition Vias d’art Pontresina présente des œuvres 
d’artistes suisses. Lors de ses tournées, la factrice  
Angela Jutzi passe devant nombre d’entre elles. Elle nous 
parle de celle qui a retenu son attention.

Quatorze des œuvres à découvrir dans le cadre des  
Vias d’art se trouvent à Pontresina, pour la plupart en 
extérieur. Angela Jutzi, les voit durant ses tournées.  
Elle nous livre ses impressions sur une création qui l’a 
particulièrement interpelée.

«Durant ma tournée, j’ai peu de temps pour regarder 
autour de moi. Il y a quelques créations que je n’ai pas 
encore pu voir de près, mais j’ai hâte de le faire», déclare 
 Angela, qui trouve que les œuvres s’intègrent bien  
dans l’environnement. «L’un des objets près desquels je  
passe ressemble, de loin, à un horaire de transport», 
nous dit-elle (ndlr: «Xylotomie P untraschigna»,  
d’Annina Thomann).

La réalisation qui suscite l’intérêt d’Angela est celle 
sur la façade du bâiment de la gare de Pontre sina. Il 
s’agit d’un drapeau avec l’inscription «Coming soon». 
«Quand je la lis, je me demande sa signification: un  
départ prochain, ou plutôt une arrivée?», commente 
Angela. L’expression «Coming soon», ou «Prochaine-
ment», renvoie aux annonces au cinéma. Alors, placar-
dée sur une gare, elle surprend... On peut l’interpréter 
comme une invitation à voyager, ou à se poser. 

«Pour moi, il s’agit également d’un message de  
bienvenue», déclare Angela, qui poursuit: «De prime 
abord, cette œuvre semble facile à comprendre mais, 
quand on pousse la réflexion, ce n’est pas si simple.  
En quoi suis-je concernée? Est-ce que j’espère que 
quelque chose va venir à moi, ou suis-je plutôt dans la 
démarche d’aller vers quelque chose?» «Coming soon» 
est assurément une incitation à visiter «prochainement» 
Pontresina pour y effectuer le parcours des Vias d’art, 
et croiser peut-être, qui sait, Angela...

Texte: Sarah Meyer Photo: Tom Huber

Vias d’art Pontresina
L’exposition d’art contemporain 
Vias d’art Pontresina s’étend de 
l’Engadine jusqu’au Val 
Poschiavo, en passant par la  
région de Bernina. Elle est  
accessible gratuitement et peut 
être visitée à pied, à vélo ou 
avec les transports publics 
(train, cars Engadin Bus  
et cars postaux). Les manifes-
tations organisées  
dans ce cadre se tiennent 
jusqu’au 19 octobre. 

La Poste s’engage en faveur de 
l’art, y compris hors des villes
Les Vias d’art Pontresina  
font partie des manifestations 
présentées sur   
decouvrir-art.ch/fr. Avec ce 
site Internet et son engag ement 
«Art dans la périphérie», la 
Poste offre une plateforme aux 
initiatives artistiques ancrées 
dans les régions. Elle contribue 
ainsi à faire connaître l’art en 
dehors des centres urbains.

Œuvre d’art

https://decouvrir-art.ch/fr


Angela Jutzi, 39 ans, est factrice en Engadine 
depuis dix-sept ans. Elle vit à proximité de 
Pontresina avec sa famille.
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Fulgurite et index

Propos recueillis par Diana Pavlicek

Flurina, Jérémie, votre œuvre «E VENT I/
II» fait partie de  l’exposition Vias d’art 
Pontresina 2023. Qu’avez-vous voulu nous 
montrer?

Jérémie: Cette œuvre présente la relation 
entre matière animée et inanimée. Il s’agit de 
questionner les origines de la vie. Nous avons 
eu le déclic en découvrant une «fulgurite» sur 
le Piz Linard, une concrétion qui se forme 
lorsque la foudre s’abat sur les montagnes.  
La chaleur de l’impact liquéfie la roche et la 
transforme en verre quand elle durcit. L’instal-
lation présentée à Cavaglia a été réalisée à 
partir de différentes photos de fulgurite.
Votre création est marquée par une proximi-
té spécifique, à bien des niveaux. Comment 
l’expliquez-vous?

Flurina: Nos dix années de collaboration ont 
vu se succéder des phases et des manières 
sans cesse différentes d’aborder cette relation. 
L’échange est très intense. Nous parlons beau-
coup de tout. Néanmoins, nous ne devons pas 
pour cela être toujours au même endroit. L’es-
sentiel pour nous, c’est de faire valoir des 
thèmes qui nous tiennent personnellement à 
cœur.
Vous travaillez beaucoup sur des sujets et 
avec des matériaux de votre environnement 
immédiat, comme le montre l’œuvre «Index 
Finger», désormais dans la  collection de  
la Poste. En quoi se distinguent «Index  
Finger» et «E VENT I/II»?

Jérémie: La démarche est la même pour les 
deux œuvres, avec l’environnement immédiat 
de l’atelier comme point de départ. La mon-
dialisation et le numérique ont effacé les dis-
tances entre les différentes réalités de vie. 
Pour la série «Lost Waters and Found Stairs», 
à laquelle appartient l’œuvre «Index Finger», 
c’est le torrent situé près de l’atelier qui a servi 
de base et, pour «E VENT I/II, 2023», la 
fulgurite trouvée près des sommets. Dans les 
deux cas, les lieux sont ancrés dans notre 
proximité.

Où retrouver les images? 
Sur poste.ch/actualites,  
tu trouveras une version plus 
longue de l’entretien et  
des photos des deux artistes 
avec leurs œuvres.

https://www.post.ch/fr/notre-profil/actualites/2023/fulgurite-et-empreintes-digitales


Ill
us

tr
at

io
n:

 R
om

y 
B

lü
m

el

50

Les quatre 
principes de 
la proximité
Avez-vous déjà réfléchi au fait que la 
notion de proximité ne se limitait pas uniquement à la 
dimension géographique? Faites l’exercice, presque 
philosophique, d’énumérer tout ce qui vous paraît si 
proche tout en étant très éloigné. Et si la proximité ne se 
résumait pas, ou pas seulement, à la distance entre le 
client et le service, quels autres facteurs devrions-nous 
prendre en considération? Les études en psychologie 
démontrent qu’une culture d’entreprise alignée sur les 
attentes de la clientèle est primordiale pour instaurer ce 
précieux sentiment de proximité. Cela impliquerait donc 
de promouvoir l’empathie et la diversité culturelle. Il 
s’agit aussi d’encourager le personnel à établir des rela-
tions solides et de confiance, tant au sein de l’équipe 
qu’avec les clients. 

Lorsqu’il est question de distance et de relations de 
proximité, Le Petit Prince d’Antoine de Saint-Exupéry 
reste une source inépuisable d’enseignements. Si vous 
prenez le temps de le relire, vous découvrirez que 
ceux-ci s’appliquent même au monde du travail! J’en 
distingue quatre particulièrement inspirants. En premier 
lieu, il y a la valeur de l’individualité. Le Petit Prince 
chérit sa rose non pas pour ses attributs communs à 
toutes les roses, mais pour ce qui la rend unique. De  
la même manière, une entreprise peut favoriser la proxi-
mité en valorisant l’individualité de ses clients, de  
ses collaborateurs et de ses partenaires. Ensuite, il y a 
l’aspect crucial de l’écoute. Le Petit Prince rencontre  
de nombreux personnages lors de son voyage, chacun 
ayant sa propre histoire et ses préoccupations parti-

culières. Il leur offre une oreille attentive et leur accorde 
de l’importance, ce qui lui permet de se rapprocher 
d’eux. Le troisième message concerne le sens de la res-
ponsabilité. Le Petit Prince s’estime responsable de sa 
rose. En assumant sa responsabilité, on renforce son 
engagement envers sa clientèle et le lien qui nous unit à 
elle. Enfin, n’oublions pas le caractère essentiel des rela-
tions durables. Le Petit Prince réalise que c’est la qualité 
et la pérennité des relations qui comptent. La proximité 
ne se construit pas en un jour, elle nécessite du temps, 
de la patience et de l’engagement.

Dans cette tribune, les chroniqueurs Jonas Schneiter et Max Küng partagent 
tour à tour leurs réflexions sur le sujet traité dans le dossier du magazine.

Jonas Schneiter, 32 ans, est  journaliste, 
animateur radio,  producteur et auteur. 
Il vit à Lausanne et tient l’antenne le 
 dimanche dans «Les beaux parleurs»  
sur La Première et sur RTS 2.

Chronique



«BENEFIT PROGRAM» EXCLUSIF 
POUR LE PERSONNEL DE LA POSTE
Internet haut débit et le meilleur 
du divertissement pour 
seulement CHF 49.90 par mois

Scannez ce 
code QR et 

inscrivez-vous!

Offre valable pour toute nouvelle souscription d’un abonnement Up Home XL. Prix de Up Home XL: 
CHF 49.90 par mois pendant 24 mois, puis CHF 109.90 par mois. Durée contractuelle minimale de 
24 mois. Sous réserve de modifications. Offre promotionnelle valable jusqu’au 30 novembre 2023.

Jusqu’au
30.11.2023 
seulement

3 mensualités 
offertes!
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Plaisirs de la 
table et plans  

de carrière

Avec la responsable d’équipe et une autre collègue, 
Linda dirige une équipe de 27 personnes. Sans jamais se 

départir de son sourire, elle veille à ce que son 
 entourage se sente toujours bien. Ses collègues 

la surnomment même «rayon de soleil». 
Mais en plus d’être chaleureuse, 

Linda est aussi ambitieuse: elle 
souhaite en effet devenir respon-
sable d’équipe un jour et semble 
en bonne voie pour cela.

Le week-end, en dehors de 
son travail et de sa carrière, 

Linda cuisine pour sa famille, ses 

amis et ses proches – souvent des spécialités algé-
riennes. «Le temps passé à table ensemble, entre repas et 
bavardages, me comble de bonheur», nous confie-t-elle. 
«Cuisiner pour les autres permet de se rapprocher et 
renforce les liens.» Les amis de Linda l’ont même incitée 
à partager ses talents culinaires avec un cercle encore 
plus large. Depuis six mois, la collaboratrice de la Poste 
tient ainsi une page culinaire sur Instagram, sous le 
pseudo de «travelfoodbylili». Linda y publie des photos 
de ses plats préférés accompagnées d’instructions pour 
la préparation. Les crêpes aux mille trous comptent 
parmi ses recettes préférées. Elles viennent d’Afrique du 
Nord et, en plus de leur aspect peu banal, elles sont 
délicieuses.

Linda Baroudi est responsable d’équipe suppléante  
à La Chaux-de-Fonds. Pendant son temps libre,  
elle ravit ses amis et ses proches avec des plats 
nord-africains et des spécialités algériennes.

Service sanitaire 
d’entreprise 
Sauver des vies 

et soigner des bobos

Créer de la proximité,
    vaincre les distances

Une hall e
 pour 

piéger du CO2
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Découvre encore 
d’autres histoires sur 

poste.ch/actualites

Responsable d’équipe 
suppléante à 
La Chaux-de-Fonds, 
 Linda Baroudi a une 
passion: cuisiner. 
Ses amis ne tarissant 
pas d’éloges sur ses 
talents aux fourneaux, 
elle a décidé de pu-
blier ses recettes sur
Instagram. Découvre 
en dernière page 
sa recette préférée.

Dans la série  
«Humans of Swiss Post»,  

nous racontons le parcours  
de collaboratrices et de  

collaborateurs de la Poste.
Découvre-les sur Instagram

L es plaisirs culinaires faits maison font partie du 
quotidien de Linda. Mais il n’en a pas toujours été 
ainsi: par le passé, elle était rarement aux four-

neaux. Cela a changé lorsqu’elle s’est mise en ménage. 
«Cuisiner pour deux a plus de sens», estime Linda 
Baroudi. Elle a ainsi commencé à le faire régulièrement. 
Sa mère, née en Algérie et cuisinière passionnée, lui a 
donné de précieux conseils. «Elle m’a inspirée et m’a 
transmis l’amour de la cuisine», explique Linda. À 29 ans, 
cette habitante de Marin travaille depuis dix ans à 
la Poste, actuellement en tant que responsable d’équipe 
suppléante à La Chaux-de-Fonds.

En une
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